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FRANÇOIS 
MAURIAC 


27 millions de Français font aujourd’hui 


UN CHOIX POUR 
CINQ ANS 


© VOTES 


Un délégué des syndi- 
cats chrétiens (C.F.T.C.) 
définit, dans une impor- 
tante intervention, 84 
position . politique, au 
cours de la dernière réu- 
nion électorale à Eper- 
nay (p. 4). Dans la 
dernière série des émis- 
sions de radio, François 
Mauriac a exposé les 
raisons de son choix 
(p. 4). 


© ALLEMAGNE 


Le parti libéral re- 
joint l'opposition socia- 
liste contre la loi élec- 
torale d’Adenauer (p. 7). 


© ANGLETERRE 


Mrs Braddock, député 

travailliste, reçoit un 

coup de téléphone qui 

fait éclater un scandale 
(p. 7). 


© AVALANCHES 


Quatre morts, en Suisse, 
à la suite des avalanches 
(p. 2). 


© CINÉMA 


Nino Frank fait le 
bilan d'un an de cinéma 
français (p. 13). 


© RÉVEIL 


Comment vous êtes-vous 
réveillé ce matin? 
(p. 11). 


© CROSS 


Addèche vainqueur du 
cross de Barcelone 
(p. 15). 


© FOOTBALL 


Lens rejoint Reims à 

la deuxième place du 

championnat de France 
(p. 15). 


L'EXPRESS 


UJOURD'HUI 27 millions de 
Français et de Françaises 
sont appelés à voter. Parmi 

eux il y a plus de 2 millions de 
jeunes qui vont voter pour la 
première fois, et plusieurs mil- 
lions d’abstentionnistes qui ont 
manifesté le désir de participer 
cette fois à la consultation, 


La campagne électorale a été 
courte, mais très vigoureuse. Le 
véritable point de départ de cette 
campagne a été la journée du 
1 décembre äu cours de la- 
quelle le président du Conseil, 
qui venait de décider la dissolu- 
tion de l’Assemblée et le main- 
tien de la loi des apparente- 
ments, a été exclu de son parti, 
le parti radical. Depuis ce jour, 
la coupure a été nette : 


@ D'un côté, le bloc gouverne- 
mental, qui comprend le M.R.P. 
(P.-H. Teitgen), les indépen- 
dants (A. Pinay) et le RG.R, 
dont M. Edgar Faure a fait un 
nouveau parti avec quelques lea- 
ders radicaux de droite (MM. 
Martinaud-Déplat, René Mayer, 
Jean-Paul David, etc.). Le thème 
de campagne de cette coalition 
a été lancé par M. Faure 

« Changer en persévérant. » 


@ En face s'est forgée, dès les 
premiers jours, une nouvelle 
force politique, fondée sur l’ac- 
cord de quatre chefs de parti 
pour un programme précis d’ac- 
tion gouvernementale. Ces par- 
tis sont : le parti socialiste (Guy 
Mollet), le parti radical (P. Men- 
dès France), l'U.D.SR. (F. Mit- 
terrand) et le parti républicain 
social (J. Chaban-Delmas). Ils 
ont fondé ensemble le Front ré- 
publicain et ils ont déclaré : 
« C'est avec la certitude d'une 
victoire que nous relevons le dé- 
fi de la droite. » 

@ Pendant trois semaines, la 
propagande éommuniste et celle 
du bloc gouvernemental se sont 
acharnées sur les leaders du 
Front républicain. Il y a quel- 
ques jours, le M.R.P., constatant 
l'échec de ces attaques, a sug- 
géré un compromis général, 

Les chefs du Front républi- 
cain ont répondu aussitôt par 
un refus catégorique 1 « Pas de 
marchandage : c'est aux élec- 
teurs qu'il appartient de trau- 
cher. » 

Ce soir, ce sera chose faite, 


Pierre VIANSSON-PONTE, 
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Offensive 
militaire 
dans le Ri 


NFANTERIE, blindés et avia- 
I tion participent au Maroc à 

la plus vaste opération mi- 
litaire contre les rebelles du Rif 
qui ait été entreprise depuis de 
nombreux mois. L'une des dif- 
ficultés réside en ce que les re- 
belles marocains dépendent d'un 
commandement mixte algéro- 
marocain et que le redressement 
de la situation marocaine peut 
dépendre maintenant de l'Algé- 
rie (voir p. 3). 


© Les élus musulmans, en Al- 
gérie, continuent de démission- 
ner en grand nombre. On comp- 
te maintenant 400 démissions en 
dix jours (voir p. 5). 


L'affaire 


© Aujourd'hui, à Matignon, 
M. Faure a convoqué une réu- 
nion à laquelle doit participer le 
gouverneur général de l'Algérie, 
Objet: les révélations de « L'Ex- 
press » sur «l'affaire du film», 
M. Faure déclare maintenant, 
contrairement aux communiqués 
précédents, qu’il n’a pas été mis 
au courant (voir p. 5). 


Victime 
de la 
tempête 


: Cette photo, prise à 
La Haye, donne une 
idée de la violence du 
vent qui souffle de- 
puis quelques jours 
sûr les côtes d'Europe 
occidentale. La tem- 

# pête ne s’est pas con- 

k tentée de faire trébu- 
cher les citadins. En 
Bretagne, à la veille 

“%# du Nouvel An, la 
bourrasque  soufflait 

# à 120 kilomètres à 

; l'heure, 
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celui de l'enfance. 


pas semble toujours stupide. 


courageux ? 


Jeux interdits 


Ce garçon de 14 ans, Jacques Derive, est le 
héros de l’une de ces histoires qui confrontent 
brusquement les adultes avec cet univers dont 
on perd les clés sitôt que l'on en est sorti : 


11 s'est couché froidement, avec un camarade 
de son âge, Bernard Lordon, entre les rails du 
chemin de fer, jusqu'à ce que surgisse le Sud- 
Express. L'histoire a été découverte parce que 
Jacques Derive a eu deux doigts sectionnés. H 
a d'ailleurs commencé par refuser de se faire 
soigner et de révéler l’origine de cette blessure. 


Depuis, les adultes:le traitent, bien entendu, 
de « petit imbécile ». Ce que l’on ne comprend 


Un troisième garçon a assisté à la scène, du 
haut d'un talus, Plus intelligent ? Ou moins 













ANNNANNNANANNNNNNNNNNEENANANE ANNNNNNNN 





Re 5 ii g FAC # 3 
NAN AAA ANANAMAANNNA AA NANANAAANAAAANAA A LANTERNE ANAL NNANAANANAANAN LUNA ER AANANAANEA AAAAAN ALAN ANA RAA AAANAAANA AAA ANAAAAARANAAARAAARRAARNAAA AAA AN LA ANAR A AARNAARSARANAANAAAANANANDANNANAA 





Nouvel An 
optimiste 
dans le 
monde 


PARIS. — Bonne année !… Des 
boîtes de nuit aux baraques des 
Boulevards en passant par les 
confiseurs et les fleuristes, l’an 
1956 a commencé sous les meil- 
leurs augures. 

La plupart des restaurants 
ont affiché «complet» pour le 
réveillon et tous les commerces 
d'alimentation ont fait des af- 
faires d’or. 

Pour que tout le monde soit 
content, la neige a, enfin, con- 
senti à tomber sur les Alpes jus- 
qu'à 600 mètres d'altitude. A 
Megève, à Chamonix, à L’Alpe- 
d'Huez, on a refusé du monde. 
De nombreux touristes italiens 
étaient venus réveillonner en 
France. 

Affluence record aussi sur la 
Côte d'Azur. 

A Nice, Miss. France d’outre- 
mer est devenue Miss France 
tout court. M. Socrate Onassis, 
M. Dubonnet, Ali Khan, le prince 
et la princesse Poniatowski et 
la maharani de Haïderabad ont 
réveillonné ensemble, à Monte 
Carlo. 


Distribution 





Partout dans le monde, comme 
À Paris, on a célébré dans la 
joie la nuit de la Saint-Syl- 
vestre et le premier jour de 
1956. 

A Rome, selon la tradition, 
tout le monde s’est débarrassé 
des vieux objets inutiles et a 
jeté à la rue balais usés, chaus- 
sures trouées et chiffons. On a 
aussi, pour la première fois, 
dansé le «cha-cha-cha », tandis 
que la police faisait la chasse 
aux pétards : 10 blessés cette 
année. 

A Londres, dans Haymarket, 
un Américain distribuait aux 
passants des billets d’une livre 
pour leur montrer «qu'il était 
content d’être parmi eux». Dix 
mille personnes attendaient mi- 
nuit autour de la colonne Nel- 
son, à Trafalgar Square. Plu- 
sieurs centaines de policiers 
avaient été mobilisés et une 
ambulance était prête À toute 
éventualité. 





@ GRACE. — Armand Casa- 
nova, condamné à mort pour 
avoir écrasé v t, 
à bord d'une voiture volée, 
un gardien de Ia paix, a été 
grâcié par le président de la 
République. 


e CHUTE. — Tombée du 
quatrième étage dans la 
cage d'escalier, 123, ave- 
nue du Maréchal-Bizot, à 
Paris, Mme Marguerite 
Béguin, grièvement bles- 
sée, est à l'hôpital. 


© DISPARITION. — Un sac 
contenant pour 34 millions de 
francs de timbres a disparu 
pendant le « coup de feu » 
de Noël » entre la poste cen- 
trale de Londres et un bu- 
reau de l’ouest de la capitale, 


© MALADRESSES. — 
Cinq jeunes gens qui 
avaient volé une voiture 
ont heurté porte d’un 
garage, 6, rue Pierre-Au- 
lard, à Paris, hier, à trois 
heures du matin. Ils ont 
abandonné Vauto et pris 
la fuite. Même scénario et 
même conclusion, trois 
heures plus tard, rue Ma- 
rie-Stuart. Cette fois-ci, 
la « victime » était une 
porte cochère. 


@ ROUTES. — Le week-end 
du Jour de l'An semble de- 
voir faire, sur les routes 
américaines, un nombre dé 
victimes très inférieur À ce- 
lui de Noël, Hier, à midi, le 
total des morts causés par 
les accidents de toute espèce 
était de 156, dont 121 pour 
les accidents de là route, 


© MESSINE. — Le procu- 
reur de la République de 
Messine a lancé un man- 
dat d'arrêt contre M. Ro- 
ger Izoard pour homicide 
et préméditation. 

Roger Izoard est soup- 
conné d’avoir noyé une 
jeune Française, Mme Bo- 
lislava Balmatt, au cours 
d'une promenade en bar- 
que qu’ils firent tous deux 
au large de Taormina. Il 
est recherché par FInter- 
pol. 









Deux alpinistes seulement, MM. 
Droede et Schiavoni, militaires 
américains, ont survécu. 

La petite caravane traversait 
les pentes du Weissfluhjoch, piste 
particulièrement dangereuse où 
les risques d'avalanche étaient si- 





L’assassin de 
la concierge 
d'Ivry 


— un voleur 
de charbon — 


est arrêté 


PARIS. — Le meurtrier de 
Mme Germaine Saunier, con- 
cierge, 27, rue Ledru-Rollin, à 
Ivry, a été démasqué par la bri- 
gade criminelle. C’est un pauvre 
hère, Robert Jaquet, âgé de 26 
ans, qui était allé livrer du char- 
bon volé et qui — selon ses 
aveux — a eu subitement l’idée 
d'attaquer la vieille femme. 

En procédant aux constata- 
tions dans la loge de Mme Sau- 
nier, les enquêteurs avaient re- 
marqué que le coffre à charbon 
était plein. Ils en déduisirent 
que le charbon lui avait été li- 
vré le jour du crime. Ils interro- 
gèrent le bougnat chez qui la 
concierge se servait habituelle- 
ment. Celui-ci vint examiner les 
boulets et déclara qu'ils ne pro- 
venaient pas de sa boutique. En 
effet, ils étaient marqués HU, 
Un seul charbonnier à Paris — 
la maison Candau-Cerf, quai 
Marc:! Boyer, à Ivry — livre à 
sa clientèle des boulets ainsi es- 
tampillés. Le propriétaire de 
cette entreprise, entendu, affir- 
ma que Mme Saunier n'était pas 
sa cliente, mais il révéla que 
souvent des vagabonds lui vo- 
laient du charbon sur son chan- 
tier ! L'’assassin de la concierge 
devenait de plus un voleur de 
charbon. . 

En étudiant tous les dossiers 
d'affaires de ce genre, les poli- 
ciers repérèrent Robert Jaquet, 
né le 1°" novembre 1929, à Pa- 
ris, arrêté à plusieurs reprises 
pour vols de charbon et qui 
avait beaucoup de « clients » 
rue Ledru-Rollin. Hier matin, à 
l'aube, Jaquet fut trouvé endor- 
mi, au pied d'une palissade, à 
côté d’un sac de charbon qu’il 
s'apprêtait à voler. 

Rapidement, il avoua . son 
crime. Il a expliqué qu'il avait 
l'habitude de vendre du charbon 


volé à Mme Saunier et qu'au | 


cours de sa dernière visite, il 
s'était jeté sur la concierge, 
l'avait assommée à coups de 
poing et l'avait étranglée. Pris de 
panique, il s'était enfui par la 
fenêtre en prenant la précaution 
d’emporter, comme seul butin, le 
verre dans lequel il avait bu, 
pour éviter que les policiers ne 
trouvent ses empreintes digi- 
tales. 


Déraillement 
à Laon: 
Un mort, 

un blessé grave 


LAON. — L’express Hirson-Pa- 
ris à heurté un butoir par suite 
d’une erreur d’aiguillage et a dé- 
raillé. Un voyageur, M. Cradet, 
65 ans, habitant Paris, a été tué ; 
sa femme, grièvement blessée, a 
été transportée À l'hôpital de 
Laon, 

Le train venait de quitter la 
gare et prenait de la vitesse lors- 
que l'accident se produisit. La 
locomotive, engagée sur la voie 
de garage, se coucha sur le bal. 
last, les premiers wagons sorti- 
rent des rails et le second em- 
boutit le premier. Un comparti- 
ment fut littéralement écrasé } 
c'est dans celui-ci que se trou- 
vaient M. Cradet et sa femme, Ils 
eurent les jambes broyées et il 
fallut deux heures pour les dé- 
gager. Lorsqu'on y parvint, 
M. Cradet avait cessé de vivre. 
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gnalés par plusieurs panneaux. 
Le brouillard était épais ; une 
masse de neige, longue de 150 mè- 
tres et épaisse de 4 à 5 mètres 
se détacha soudain, les recouvrit 
et les roula. 

Un moniteur de ski accompa- 
gné de ses élèves donna l'alerte 
aussitôt et essaya de les dégager. 
Une équipe de sauveteurs, aidée 
par cinq chiens de montagne, 
vint à leur aide. Les deux sur- 
vivants, qui n'étaient pas profon- 
dément ensevelis, furent dégagés 
les premiers. Pour les autres 
corps, il fallut plusieurs heures 
de recherches. 

Un des deux rescapés, Da- 
niel Schiavoni, a fait un récit 
pathétique de l’avalanche : 
« Elle est venue sur nous 
comme une vague, avec Île 
bruit d’une explosion sourde. 
Nous ne l'avons vue qu’à 30 
mètres de nous. J'ai pu gar- 
der mes deux bras en l’aîr et 
je me suis trouvé la tête à 
50 centimètres de la surface, 
Avec les bras, j'ai pu dégager 
un passage pour respirer. » 

Les six touristes étaient venus 
passer les vacances de Noël à 
Davos. 


@ En Autriche, 
un étudiant 


français est tué 


INNSBRUCX. 
DAYS le massif de la « Hohe 
Mutt », un étudiant én méde- 
cine, Guy Joubert, 27 ans, a été 
traîné sur 150 mètres et tué par 
une énorme masse de neige. Guy 
Joubert, marié depuis le 22 dé- 
cembre, était en voyage de noces. 
Sa jeune femme qui l’accompa- 
gnait a été emportée elle aussi 
par l’avalanche, mais elle a pu 
se dégager seule. 


Quatre cadavres 
dans une 
automobile 

au fond du port 

de Dunkerque 


DUNKERQUE. — Une auto- 
mobile, à l’intérieur de laquelle 
se trouvaient quatre cadavres, a 
été découverte par un scaphan- 
drier dans un bassin du port de 
Dunkerque. Elle s'y trouvait 
depuis vendredi dernier, 

Les quatre victimes sont MM. 
Jean Clément, pharmacien, à 
Dunkerque ; Michel Resserbat, 
de Caudéran (Gironde), officier- 
radio à bord du vapeur « Brest », 
et Miles France et Gisèle La- 
viéville, de Dunkerque. 

C'est le brouillard qui aurait 
provoqué l'accident, 


On ne détruit réellement 
que ce qu'on remplace. 


NAPOLEON III. 


LE TEMPS 





@ Une 

vieuse traversera rapidement 

= LORS du Nord-Ouest Sud- 
8 


perturbation, plu- 


© Passage sur la France 
d'une zone de temps couvert 
pluvieux (quelques neiges en 
montagne), suivie d’un ciel 
pe variable ‘ passagèrèement 
rès nuageux. 

Température maximum en 
légère baisse. 
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L'EXPRESS. 


AV ALANCHES : 


e En Suisse, 4 morts 
dont deux Parisiens 


IX touristes qui tentaient d'atteindre le col du Chamoïis, dans la région de 
s Davos, ont été ensevelis par une avalanche, Parmi eux, deux Français, Jean 

Marcombes, 44 ans, habitant Paris, et Jacqueline Poirée, Parisienne elle aussi, 
ont été tués, ainsi que deux Américains, Richard Jackson, 34 ans, et Alfred Smith, 
38 ans, tous deux attachés civils auprès de l’armée américaine en Allemagne. 
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« Où est passé le 1° ? » 





300.000 
Parisiend: 
rentrent: 
par le train 
pour voter 


PARIS. 

ES centaines de milliers de 

Parisiens rentrent de vacan- 
ces pour voter. Malgré les nom- 
breux trains supplémentaires 
mis en service les 1°" et 2 jan- 
vier, la S.NC.F. prévoit que la 
plupart des éonvois circuleront 
Chargés à plus de 100 %,. 

A Montparnasse, deux trains 
supplémentaires sont arrivés 
hier, huit aujourd'hui. À Auster- 
litz, quinze hier, vingt aujour- 
d'hui. A Saint-Lazare, vingt 
hier, douze aujourd'hui. A la 
gare du Nord, vingt-six hier et 
quatorze aujourd'hui. C'est la 
gare de Lyon (quarante-huit 
trains supplémentaires hier, cin- 
quante-trois aujourd’hui) qui dé- 
tient le record des arrivées avec 
celle de l'Est (vingt et un trains 
supplémentaires hier et qua- 
rante-trois aujourd’hui). 

Dans l’ensemble des gares pa- 
risiennes, on peut évaluer le 
nombre des arrivées à. 130.000 
hier et À plus de 150.000 aujour- 
d'hui. 

Près de 300.000 Parisiens pour- 
ront donc rentrer à Paris grâce 


aux 166 trains supplémentaires 


de la S.NCF. 

Hier soir, dans la banlieue pa- 
risienne, les routes étaient en- 
core plus encombrées qu'on ne 
l'avait prévu. Le mauvais temps 
a aggravé les nombreux embou- 
teillages qui ont ralenti le trafie 


Un château flambe 


en Vendée : 
100 millions de dégâts 


LA ROCHE-SUR-YON. -—— Le 
château de La Gastienne, à 
Chambretaud, a été incendié, 
hier, vers 2 heures du matin, 
Les dégâts atteignent 100 mil- 
lions et ne sont couverts que 
partiellement par une assurance, 
Il semble qu'un court-circuit aît 
provoqué l'incendie. 


Les bandits 
masqués d’Oignies 
sous les verrous 


LILLE, — Les quatre personnes 
qui avaient assailli dans la nuit 
du 28 décembre la tenancière d'un 
café d'Oignies, Mme Mathezek et 
son ami Stanislas Krieckowski, et 
leur avaient volé 120.000 francs, 
ont été arrêtées, 

Il s'agit de deux hommes, Mar- 
til Cousin, 24 ans, André Deforge, 
22 ans, et de déux femmes, Ger- 
trude Cimijnski et Zoé Poutrain. 

Tous quatre, étant du village 
d'Oignies, avaient cru n'être pas 
reconnus en dissimulant leur vi- 
sage d'un masque, 

Ils ont dilapidé les 120.000 francs 
volés. 
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L'EXPRESS. 


— Lundi Z janvier 1956 





© Tous les Français et Françaises, jouissant de 


leurs droits civiques et ayant 21 ans révolus, 


au ier janvier 1956, ont le droit de vote. Mais 
seuls peuvent l'exercer ceux qui se sont fait 
inscrire sur les listes électorales. 


© Les bureaux de vote ouvrent à 8 heures du 
matin. Ils ferment en principe à 18 heures, 
sauf dans un certain nombre de départements 
où le scrutin ne sera clos qu’à 19 heures (par 
exemplé dans la Seine, les Bouches-du-Rhône, 
la Côte-d'Or, le Rhône, la Seine-et-Oise, etc.), 
à 19 h. 30 (dans la Gironde) ou même à 
20 heures (dans l'Orne). 

@ En plus de votre carte d'’électeur (ou de 
votre certificat d'inscription sur les listes élec- 
torales) munissez-vous d’une pièce d'identité 
(permis de conduire, passeport même périmé, 
livret de famille, carte d’immatriculation à la 
Sécurité sociale, carte S.N.C.F., etc.). Si vous 
avez égaré votre carte d'électeur ou votre cer- 
tificat d'inscription, l’une de ces pièces d'iden- 
tité suffira. 

@ Vous pouvez panacher votre bulletin ou re- 
courir au vote préférentiel (voir ci-contre). 
Mais attention : le panachage et le vote préfé- 
rentiel ne jouent que si 50% des électeurs ayant 
voté pour une liste modifient leur bulletin, 
ce qui ne s’est produit nulle part en 1951 (7 % 
d'électeurs en moyenne y ont eu recours). Et 
ces modifications, très délicates, sont par contre 
une des principales causes d'annulation. 


ANR 


@ Le bureau de vote est composé d'un prési- 
dent et de quatre assesseurs. Sa composition est, 
en principe, fixée à l'avance par la municipalité, 
en accord avec les candidats. Mais les assesseurs 
peuvent être choisis aussi parmi les électeurs 
présents à l'ouverture du bureau (les deux plus 
âgés et les deux plus jeunes). 

© Les opérations de dépouillement, qui com- 
mencent dès la clôture du scrutin, sont effec- 
tuées par le bureau avec le concours de scruta- 
teurs choisis par le président du bureau de 
vote, parmi les électeurs inscrits dans ce bu- 
reau. Elles sont contrôlées par les candidats ou 
leurs mandataires. : 

©@ Dans chaque bureau, les bulletins de vote 
mis à la disposition des électeurs doivent tou- 
jours être en nombre suffisant, pour chaque 
liste, afin de ne pas donner matière à contes- 
tation. Les enveloppes doivent être rigoureu- 
sement identiques. 


EN CAS DE LITIGE ‘” 


Les juges de paix (qui siégeront de 9 heures 
à la clôture du scrutin) tranchent en dernier 
ressort et sans appel, sauf recours ultérieur 
devant la Cour de cassation. 

Si vous êtes régulièrement inscrits sur les 
listes électorales et que vous n'avez pas reçu 
votre carte d'électeur ou votre bulletin d'ins- 
cription, il vous est possible, muni du récépissé 
qui vous a été: délivré par la mairie, d'obtenir 
du juge de paix une décision immédiate. 

Ce dernier pourra également être appelé à 
statuer sur des cas de force majeure — la loi 
peut, nous a-t-on indiqué, être interprétée — et 
autoriser, par exemple, l'inscription exception- 
nelle d'un Français arrivant de l'étranger. 


ANNEE \ A NN 





DANS LE RIF 


e Les rebelles ont organisé un comman- 
dement algéro-marocain unifié. 


région au nord de Fez, A la suite de l'attaque du poste des A.I. de Béni-Oulid par des bandes 
de plusieurs centaines de combattants, le général Agostini, commandant la région de Fez, a 
décidé une puissante attaque pour dégager la zone frontalière entre Tahar Souk et Béni-Oulid. 


L A plus grande opération militaire contre les rebelles du Rif s’est engagée depuis hier dans la | 


Le but de cette opération est 
de rétablir les voies de commu- 
fication coupées, de repousser 
les bandes infiltrées jusqu'en ter- 
ritoire espagnol et de ramener 
u calme de nombreuses tribus 
on état de semi-dissidence. 

Plusieurs milliers de fantas: 
sins appuyés par des blindés 
et des unités aériennes venus 





Précision de 
‘Témoignage 
Chrétien” 


Vendredi soir, au cours d’une 
réunion électorale à Boulogne, 
M. Georges Suffert, rédacteur en 
chef de « Témoignage chrétien », 
a déclaré : « Nos amis et nous- 
mêmes apporterons nos suffrages 
au Front républicain. » 

A ce sujet, M. Montaron, direc- 
teur de « Témoignage chrétien », 
précise aujourd’hui que cette dé- 
Claration a été faite à titre per- 
sonnel. Il ajoute : « Témoignage 
chrétien, journal catholique, ne 
participe pas à la compétition 
électorale, Il n’a pas de vote à 
expliquer, Il ne prend position ni 
pour, ni contre aucun parti. Il 
laisse à ses amis une totale li- 
berté de vote, Nous rappelons 
seulement que conformément aux 
consignes de la hiérarchie il est 
interdit à un catholique de voter 
pour le parti communiste. » 


Tissus cardés 
de SEDAN 


62, avenue 
Philippoteaux 


SEDAN 


(Ardennes) 


Tél. : SEDAN 6866 





de plusieurs bases du Maroc, 
participent à cette action, sou- 
tenus par l'aviation. 


Le plus violent accrochage s’est 
produit dans la région de Tizi- 
Ouzzi, où une unité s’est trouvée 
aux prises avec une troupe de 
rebelles puissamment armés. 
Après des combats qui ont duré 
plusieurs heures, ceux-ci ont dé- 
croché, laissant 20 morts sur le 
terrain. 


100 rebelles tués 


On déclare officiellement que 
pendant les seules opérations pré- 
liminaires de la journée du 30, 
les maquisards rifains comptaient 
une centaine de tués. Les pertes 


des forces de l’ordre seraient mi- | 


nimes : 4 morts, 6 blessés. 


@ Cette attaque en force de nos 
troupes semble avoir provoqué un 
choc psychologique sur les habi- 
tants des tribus voisines. Les ha- 
bitants de plusieurs douars dans 
la région de Béni-Oulid ont com- 
mencé à faire leur soumission. 
Des drapeaux blancs sont hissés 
sur les toits des maisons et des 
Marccains arborant leurs décora- 
tions viennent au-devant des 
troupes. 

@ On précise à Rabat que la Ré- 
sidence tient d'heure en heure le 
président Bekkaï au éourant des 
opérations. Celles-ci sont d'ail- 
leurs menées sur place avec la 
coopération des autorités maro- 
caines. 

En ce qui le concerne, le gou- 
vernement marocain semble vou- 
loir conserver un rôle purement 
passif, comme le fit le gouverne- 
ment tunisien avant que la 


France ne décide l'opération de 
reddition des fellagha en août 


= LE BOUILLON INDISPENSABLE : 


== EN CUISINE 
Jo, \ o 








1954. Il avait prêté un concours 
actif à la lutte contre le terro- 
risme voici un mois. Mais la ré- 
sistance des combattants rifains 
le place dans une situation déli- 
cate : certains dirigeants natio- 
nalistes pensent en effet que la 
disparition des maquis risque 
d'enlever un méyen de pression 
sur le gouvernement français au 
moment des négociations. Beau- 
coup de ministres ne sont pas fâ- 
chés de ne pas à avoir à engager 
l'autorité du jeune gouvernement 
dans une opération de pacifica- 
tion particulièrement difficile. Ils 
demeurent persuadés d'autre part 
que ces combats ne sont pas une 
affaire purement marqcaine : un 
commande nent unifié algéro-ma- 
rocain a été créé dans le Rif. 
T1 ést décidé à poursuivre la lutte 
jusqu’à complet règlement par la 
France du problème algérien. 
© Cependant les rapports entre 
la Résidence et le Palais sont 
en ce moment excellents. Le 
prince Moulay Hassan rend plu- 
sieurs visites par semaine au Ré- 
sident général, et il a déclaré 
hier : « L’interdépendance signi- 
fie que le Maroc et la France ne 
se sépareront jamais ». 


L'attitude espagnole 


A la veille de la rencontre 
entre le Résident général Dubois 
et le haut commissaire Garcia 
Valino on continue à s'interro- 
ger sur l'attitude des autorités 
espagnoles. Accepteront-elles de 
conjuguer leur action avec celle 
de l'état-major français, ou fer- 
meront-elles les yeux sur les ac- 
tivités des rebelles dans leur ter- 
ritoire ? Le gouvernement espa- 
gnol semble commencer à éprou- 
ver quelque inquiétude devant la 
fermeté de la revendication d’in- 
dépendance formulée par les na- 
tionalistes marocains. 

Le cheikh Mekki Naciri, 
chef du parti de l'Unité maro- 
caine — de zone espagnole — 
a déclaré hier à Gibraltar que 
la récente déclaration du gé- 
néral Franco sur la politique 
espagnole dans la zone khali- 
fienne avait suscité la « stu- 
péfaction » dans tous les mi- 
lieux arabes : « On commence 
à faire des réserves quant à 
la politique de l'Espagne au 
Maroc. Son action et la posi- 
tion qu’elle prendra dans un 
proche avenir éclaireront 
l'opinion publique sur le véri- 
table sens et l'objectif essen- 
tiel de cette déclaration ». 


E. B. 
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VIOLENTS COMBATS 





Ces bulletins 


LISTE 
REPUBLICAIME 


Jacques DUPONT 
François DUVAL 
Etienne MARCEL 
LEFRANC 


Yvonne 


Pierre LEVERT 





Vous pouvez mettre dans 
l'enveloppe un bulletin im- 
primé de la liste que vous 


avez choisie, sans le modifier. 


















LISTE 
REPUBLICAINE 


Jacques DUPONT 


\ 





Au Leléane 


Etienne MARCEL 


AN 


NN 


NN 


Yvonne LEFRANC 


AN 






hioveLH VIRE 


AN 


Vous pouvez panacher en 


Eat Lequs 
remplaçant un ou plu- 


0 sieurs noms par ceux de 


À candidats figurant sur d’autres 
listes. . 


AN 





G) 


sont valables : 


LISTE 
REPUBLICAINE 


Jacques DUPONT 


Franeots-BFVAtr 


Etienne MARCEL : 


messe ERA Ne 


Pierre LEVERT 


Vous pouvez rayer un ou 
plusieurs noms sans les 
remplacer, mais vous pri- 
d'une frac- 


vez la liste choisie 
tion de suffrage. 


LISTE 
REPUBLICAINE 


Jacques DUPONT 
François DUVAL 
Etienne MARCEL # 


Yvonne LEFRANC 


+ Pierre LEVERT 
Vous pouvez porter un si- 
gne préférentiel (obligatoi- 


O rement une croix) avant 


ou après les noms de certains 
candidats. 


Ces bulletins sont nuls : 


LISTE 
REPUBLICAINE 


Jacques SE 
"# 


AN 


AAA 


\\ 


Franço 


ANR 


Etienne MARCEL 


Yvonne LEFRANC 


NN 


Pierre LEVERT 





AAA 


Vous ne devez pas mettre 
dans l’eaveloppe un bulle- 
tin maculé, taché ou por- 


O 


tant une mention quelconque. 











LISTE 
REPUBLICAINE 


Jacques DUPONT 


François DUVAL 


ANNE 


Etienne MARCEL" 





‘Yvonne LEFRANO 


Pierre LEVERT,%" 


Etrmut Leg 


Vous ne devez pas voter 
4 pour plus de candidats 
qu'il n'y à de députés à 
élire dans votre circonscription. 


LISTE 
REPUBLICAINE 


+. 


François DUVAL 
Etienne MARCEL 
+ Yvonne LEFRANC 
Pierre LEVERT 


Vous ne devez pas mettre 
une croix préférentielle à 


avez ajoutés. 


| Lot 
publeoine 


Jacauus Dupont 
Fransgou Duval 
Etienne Marcel 


Yuavt Lefoe 
Provx Levert 


Vous ne devez pas, si vous 
recopieé votre bulletin à la 
main (ce qui est autorisé) 
changer ou ajouter uh seul mot, 


Le 














VOICI COMMENT VOUS ALLEZ 
| VOTER: 


ANA 


ANNE ANNNNNNNN 
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L'appel de 


MAURIAC 


Voici le texte de l’allocution 
prononcée vendredi soir par M. 
François Mauriac, dans le cadre 
des émissions électorales de la 
Radiodiffusion : 

« Les adversaires qui s’affron- 
tent s'accordent au moins sur 
une certitude : c’est que les cinq 
prochaines années seront, pour 
la France, décisives. Elles vont 
décider de sa grandeur, de sa 
grandeur qui est indivisible. Si 
la France perd la partie en Afri- 
que, elle la perdra partout. 

« Voilà ce qui m'oblige à être 
présent dans une lutte dont je 
n’ai personnellement rien à at- 
tendre que beaucoup de haine. 
Je n'ai pas non plus cédé au 
plaisir de me battre et de don- 
ner des coups, car le débat po- 
litique me passionne mais non 
les règlements de compte autour 
des urnes, leur injustice, leur 
aveugle violence. 

« Je me serais abstenu si les 
hommes qui sollicitent nos suf- 
frages se valaient, si entre eux 
je ne discernais aucune diffé- 


rence, s’il n’y allait pas du des-| 
tin de la nation que son choix | 


se porte sur les uns ou sur les 
autres. 

« Les hommes qui ont active- 
ment collaboré à la politique 
française de ces dix dernières 
années, en dehors des grandes 
guerres internationales ces an- 
nées comptent, vous le savez, 
parmi les plus sanglantes de no- 
tre Histoire, les plus injuste- 
ment et les plus absurdement 
sanglantes, ces hommes ont eu 
tout le loisir de vous faire ad- 
mirer leur beau génie. 





« Je me suis rangé, quant à | 


moi, du côté du Front répu- 
blicain et de l’homme d'Etat 
qui l'anime, Il à toujours re- 
fusé d’avoir part à cette poli- 
tique, il l’a dénoncée, il a pré- 
vu les catastrophes dont elle 
était grosse, jusqu’à ce que 
ses adversaires eux-mêmes en 
aient été réduits à venir le 
ehercher pour qu’il répare le 
mal qui était leur œuvre. 

« Il l’a réparé, dans la mesure 
où il a pu, durant le peu de 
temps qui lui était accordé pour 
faire face partout à la fois et 
pour arrêter l'effusion de sang. 

« Au chevet d’un être que j'ai- 
me et qui est atteint à la source 
même de sa vie, j'appelle le mé- 
decin le meilleur, celui que le 
monde entier considère comme 
le meilleur. Il y va de la vie, 
c'est là-dessus que je me décide. 

« Catholique, à quoi me ser- 
virait d’avoir des écoles libres 
au sein d’une nation déchue ? 
Je veux bien me battre à pro- 
pos de l’école, mais dans une 
France souveraine. D'abord 
qu'elle vive, mais non d’une 
vic diminuée. Qu'elle garde sa 
place dans l'assemblée des 
nations. Qu'elle y apparaisse 
un jour entourée des peuples 
d'Afrique, librement serrés 
autour. de la République fran- 
caise dont ils ont oublié l’ad- 
mirable visage, eux qui ne 
voient plus aujourd’hui qu’une 
face convulsée par la haïne 
et par la peur. 

« Ces rencontres internationa- 
les, avez-vous réfléchi que c’est 
votre choix qui va décider du 
rang que la France y occupera ? 
La paix du monde est en jeu 
dans ces assemblées, vous ne 
l'’ignorez pas, et, à l’aube de l’ère 
atomique, nous savons Ce que 
cela signifie. Jugez-vous qu'il 
importe peu à l'espèce humaine 
que la France y soit ou non en- 
tendue ? Elle le sera ou elle ne 
le sera pas, selon l’homme qui 
aura le redoutable honneur de 
parler en son nom. 

« Français qui m’écoutez, et 
vous surtout jeunes Français, 
vous qui m'écrivez chaque 
jour des lettres qui sont 
l'honneur de ma vie, et dont 
je connais les hésitations, les 
scrupules, l’angoisse quelque- 
fois, vous êtes tous témoins 
que, durant sept mois, la 
France était sortie de son as- 
soupissement. La victoire du 
Front républicain, qui dépend 
de vous, sera la victoire de la 
grande nation réveillée, » 
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mots 


EU de gens savent 
P qu'avec le scrutin de 

listes, tel qu'il est pra- 
Ztiqué dans les élections fran- 
Zçaises depuis la guerre, un 
Zcandidat peut être élu même £ 
si aucun électeur n'a voté 
épour lui. 

Voici comment cela peut se 
p=sser : 

Supposons que tous les 
électeurs qui votent pour la 
liste dont M. Dupont est tête Z 
de liste, rayent 
haque fois et le remplacent, 2 
£ pour une raison ou pour une 
£ autre, par celui d'autres can- 
Zdidats (ceci est le système lé- 
£gal du panachage). Ainsi, 
aucun électeur n'aurait voté 
pour M. Dupont. Cependant, 
Ce qui sera compté, c’est le 
nombre de voix qui se sont 
Z portées sur sa liste. Et si ce 
nombre de voix «de liste »£ 
£est suffisant pour faire un 
Zélu, et qu'aucun autre candi- 
dat «préféré» n'a eu son? 
nom cité dans 50 % des bul- 
életins, M. Dupont peut être 
élu. Il peut ainsi devenir dé-2 
puté sans avoir eu aucun? 
électeur. 

É Brigitte GROS. 
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Les dernières heures de la campagne électorale 
Un délégué des syndicats 
FRANÇOIS chrétiens désavoue le M.R.P, 


cours d’une réunion radicale à Épernay 


P 


la campagne de M. 
rale. Une foule de 4: 


IERRE MENDES FRANCE a tenu hier, à Epernay, sa dernière réunion de la cam 
xionnaz, secrétaire général du parti radical, candidat de la Marne. 
à 5.000 personnes était venue écouter le leader du Front républi 


qui devait durer une heure trente environ, s’est prolongée pendant près de quatre heures. 
L'intervention la plus remarquée a été faite par un délégué du syndicat chrétien C.F.T.0* M. Falg® 


qui a déclaré : 

« M'adressant à M. Mendès 
France, je veux lui dire que 
sorr passage au gouvernement, 
la cessation de la guerre d’In- 
dochine, la négociation entre- 
prise et menée à bien en Tu- 
ñisie, le renforcement de l’au- 
torité de l'Etat en face des 
féodalités économiques ou mi- 
litaires, tout cela a inspiré un 
certain nombre d’espoirs rai- 
ET T8 aux militants de la C. 


Ceux qui parmi nous avaient 
pu se laisser prendre aux pro- 
messes hypocrites des diri- 
gents du M.R.P. et qui ont 
été édifiés depuis 1951 sur la 
faiblesse et l'incapacité poli- 
tique d'hommes tels que MM. 
Letourneau, Maurice Schu- 
mann et Georges Bidault, 
vous savent gré d’avoir pu sor- 
tir de limmobilisme, d’avoir 
ainsi redonné à notre Répu- 
blique un prestige et une au- 
torité dans le monde qu’elle 
n'avait pas connus depuis 
longtemps. 


Nous serons vigilants 


Mais nous sommes des syndi- 
calistes et votre bref passage au 
gouvernement, alors que vous 
étiez accaparés par les problè- 
mes extérieurs que. les incapa- 
bles avaient laissé pourrir, ce 
passage nous a laissés insatis- 
faits quant à la politique écono- 
mique et sociale. Nous sommes 
d'accord avec votre programme 
positif et réaliste de reconver- 
sion économique, mais nous vous 


BAYONNE M. de CHEVIGNÉ : 


“Nous n'avons plus 


d’ennuis à Madagascar 


29 


BAYONNE, 29 décembre {De notre envoyé spécial). 


L 


ES listes de droite qui se présentent dans les Basses-Pyrénées 
respectent un protocole d'accord tacite. Elles s’attaquent es- 


sentiellement au Mouvement républicain populaire. 


« Tant mieux », réplique M. 
Pierre de Chevigné, tête de liste 
MR.P., député sortant, ancien 
ministre des Forces Armées, puis 
gouverneur général de Madagas- 


M. de Chevigné : « Nous n’avons 
jamais pris d'engagement ferme, 
Je n, vois donc pas pourquoi... » 


car au moment où la Grande Ile 
connaissait des jours sanglants, 
« tant mieux, nous avons déjà 
participé à cinq courses électo- 
rales et nous sommes toujours 
arrivés en tête : nous gagnerons 
une sixième fois. » 


« Etes-vous un incapa- 


ble ou... ? » 
Ce n’est pas si sûr. Les inter- 





ruptions fusent, tandis que 
parle l'ancien ministre, 
Exemple : 


— Vous étiez ministre au mo- 
ment de Dien-Bien-Phu, pourquoi 
n’avez-vous pas mis le Parle- 
ment devant ses responsabilités 
et empêché le massacre ? Etes- 
vous un incæpable ou un crimi- 
nel crapuleux ? 

Les autres questions posées au 
leader M.R.P. sont toujours les 
mêmes. Xlles concernent le tra- 
fic des piastres, l’incessante dé- 
magogie à laquelle s’est livré le 
MR.P. et surtout la terrible 
répression qui fit 80.000 morts à 
Madagascar sous le gouverne- 
ment proconsulaire de M, de 
Chevigné. 


Le souffle coupé 


* Que répond à tout cela M. de 
Chevigné ? 

Sur les piastres, il prend la 
défense de M. Letourneau, son 
collègue M.R.P. dont on sait qu’il 
fut longtemps ministre des Etats 
associés. Il n’admet pas le repro- 
che de démagogie qui lui est fait. 
I1 s'indigne. La salle aussi. Cris, 
huées, sifflets. Le calme revient. 
M. de Chevigné essaie une autre 
méthode. 

— Nous n'avons jamais pris, 
dit-il, d'engagement ferme. Je ne 
vois donc pas pourquoi. 

Cette fois-ci, ce sont les- rires 
qui l’interrompent. 

Pour Madagascar, M. de Che- 
vigné a mis au point une réponse 
définitive : 

— Vous reconnaîtrez du moins 
que, depuis quelques années, Ma- 
dagascar ne donne plus d’ennui 
à la mère-patrie. 

Pas de cris, pas de huées, pas 
dé sifflets. ; auditoire, unanime, 
en a le souffle coupé. 


avions averti que tout cela 
n'était pas possible tant que vo- 
tre ancien ami M. Edgar Faure 
serait ministre des Finances. 


Si nous accordons notre con- 
fiance à M. Mendès France, à 
son désir ardent de bâtir pour 
l'avenir et pour les jeunes, nous 
renouvelons nos réserves sur un 
certain nombre de parlementai- 
res radicaux. 


En particulier, les syndica- 
listes chrétiens de la Marne, qui 
apporteront demain leurs voix à 
la liste radicale ou à la liste s0- 
cialiste, se montreront très vigi- 
lants au cours de la prochaine 
législature. Il ne faut, à aucun 
prix, qu’on nous refasse le coup 
du M.R-P. 


Hommes libres 
et_indépendants 


A la C.F,T.C., nous sommeg 
des hommes libres et notre indé- 
pendance est totale à l’égard de 
l'Eglise comme à l'égard des par- 
tis. Nous voulons bien faire un 
bout de chemin avec le Front 
républicain parce qu’il repré- 
sente, pour la démocratie et la 
France, un grand espoir. Mais 
notre seul but est le service de 
ce monde du travail dont il faui 
assurer le progrès matériel et 
moral... 

Nous voulons bien vous aider 
à démasquer les hypocrites et 
les hommes indignes qui ont 
trompé les Français depuis dix 
ans, mais sachez que notre con- 
fiance est celle d'hommes raison- 
nables et libres. : 

Nous saurons faire preuve à 
l'égard de vos amis de toute la 
vigilance nécessaire. Nous ne ve- 
nons pas, comme des robots, des 
machines à répéter des slogans, 
mais en hommes passionnés de 
vérité et de liberté qui en ont 
assez de voir leur pays livré à 
l'aveuglement de la droite et à 
la paralysie de l'extrême gau- 
che. » 


Cette importante prise de posi- 
tion rejoint et confirme l'attitude 
déjà adoptée par les dirigeants 
d'un certain nombre d’unions dé- 
partementales de la C.F.T.C, en 
particulier en Moselle, dans la 
Loire, le Finistère, la Loire-Jnfé- 
rieure, l’Ille-et-Vilaine, 

Pour terminer la réunion, M, 
Mendès France a rappelé l'im- 
portance décisive du vote d’au- 
jourd’hui, et a dénoncé à ce pro- 
pos l’'équivoque de certaines « as- 
sociations de circonstances ». 
« Parfois, a-t-il ajouté, on voit 
des hommes de l'opposition ap- 
parentés avec des hommes de la 
majorité. Je demande aux élec- 
teurs de ne pas donner raison à 
ces subtilités et d'aller droit leur 
chemin. Demain il faudra comp- 
ter, en dehors du nombre de siè- 
ges, le nombre de voix, > 


TOUS les RECORDS 
BATTUS 


Tous les records d’inscrip- 

tion sur les listes électo- 
rales sont battus, Près de 
27 millions d’électrices et d’é- 
lecteurs français (exactement 
26.861000) peuvent aujour- 
d'hui voter, plus nombreux 
qu’à toutes les consultations 
précédentes. Parmi eux, on 
compte 53 % de femmes. D’au- 
tre part, 2.340.000 nouveaux 
électeurs se sont inscrits de- 

s 1951 ; leur vote constitue 
’une des grandes inconnues 
du scrutin. 


Les pronostics des spécia- 
listes, hier soir, prévoyaient 
uné participation record 
élections. La proportion d’ab- 
stentions est . malheureuse- 
mené assez importante, géné- 
ralement, en France par com- 
paraison avec la plupart des 
pays étrangers ; mails elle est 
toutefois moins forte qu’on ne 
le croit souvent. 

Il faut remonter en effet À 
1881 pour trouver plus de 30% 
d’abstentions. 











Un Monsieur 
calme à la 
recherche de 
“ L'Express ” 


« La petite opération 
d « escamotage » de votré 
journal a eu lieu hiér, 
comme ailleurs, quand vo 
avez publié vos « bonne 
phrygiens » pour la région. 


« Je ne suis qu’un modeste 
comptable, jeune marié, sa 
fortune et je ne peux me ?P 
mettre de souscrire un abomw 
nement à un journal, ce q 
gréverait mon budget, fac 
te donc votre journal tous 1 
soirs dans un kiosque. 


« Laissez-moi vous dire 
passant « bravo », contin 
Je suis catholique tr 
croyant, sinon pratiquant, € 
je fais tout ce qui est po 
sible pour aider votre jou 
Quand je lPai lu, je le pas$ 
à des parents qui, eux-mêmes, 
le font lire à toute leur ma 
son, 


« Ici (..), c’est encore plus 
pourri qu'ailleurs. 


« Donc, hier, au premier 
kiosque, on me répond 
« Plus d « Express », 4 a ét 
vendu par 10 et 15 à La fois. 


« J'ai trouvé ça bizarre, 


« En remontant lavenue 
de la Victoire et juste en dr« 
rivant à 20 mètres d'un autr 
kiosque, je vois le camio: 
d'Hachette qui pose les jours 
naux de Paris et, au mêm 
instant, une « Versailles » qu 
s'arrête ; un monsieur «biénÿ 
en descend et arrive just@ 
avant moi et demande « L’Ët, 
press ». Le vendeur le ly 
tend; mais le Monsieur lu 
dit: « J'en veux 25, je sais 
que vous en recevez ce chif- 
fre tous les jours. » Le ven- 
deur lui réplique qu’il a des 
abonnés, etc… Rien n'y fait, 


« Alors, poliment, je de- 
mande à avoir un journal en 
disant : « Que vous en ayez 
24 ou 25 pour vous, c’est à peu 
près pareil! » Réponse: 
« Monsieur, jen ai besoin 
pour allumer mon chauffage 
central. >» Après lui avoir 
conseillé d'acheter « Le Ft 
garo » pour cela, j'ai répondu 
au monsieur « bien » que 
moi « j'en avais besoin pour 
m'instruire et pour instruire 
les gens autour de moi » ; et 
sur le paquet j'ai pris un jour- 
nal, Le monsieur a fait un 
geste de menace qui ne m'a 
pas plu et il m'a bousculé, 
Et c'est comme cela que Von 
peut transformer un calme 
comptable en puncheur.…., Ves- 
tomac du monsieur doit en sa- 
voir quelque chose ! (Il avait 

ou 500 journaux sur le 
siège arrière de sa voiture.) 

« Remerciements et saluta- 
tions. » 


Jean REYNAUD, 
comptable. 


e Remarques 


Un grand nombre d'électe 
de la Dordogne nous ont é“ 
pour nous signaler que M. 
dré Denis, candidat de la Je 
République et député s0 
dans ce département, avait 
dans le sens de l'intérêt na 
nal lors de chacun des cinq 
tins-tests choisis par « L 
press ». Le fait est exact. M. Añ- 
dré Denis mérite dératon 06 









lui aussi, la considéra 
électeurs du Front républicain, 











L'EXPRESS. — Lundi % janvier 1958 









Ce qu’ils veulent : deux draps propres tous les mois, de l'électricité le dimanche. 


“L’AFFAIRE D’AIN-ABID ” 


PE D 


ss 


_ Nouvelle réunion, aujourd’hui 
à la Présidence du Conseil 


© M. Edgar Faure va préciser la doctrine officielle 


du Conseil pour mettre au point la doctrine officielle du 

gouvernement sur «l'affaire d’Aïin-Abid» et les autres 
révélations sur la répression en Algérie, A cette réunion doivent 
participer, en particulier, M. Faure et M. Soustelle, 

Cette réunion intervient après trois jours de communiqués 
contradictoires et de mises au point démenties par les faits, 
ainsi que des protestations de la firme américaine d'actualités 
que le gouvernement avait accusée. 

Etant données les profondes répercussions de toute l'affaire, 
dans l'opinion et dans les milieux politiques, il est nécessaire 
d'en préciser chronologiquement le déroulement, qui a pour ori- 
gine la réunion du Comité de coordination d'Afrique du Nord, 
qui s’est produite il y a dix "+ Voici ces précisions : 


22 DECEMBRE 


Le Comité de coordination des affaires d'Afrique du Nord se 
réunit à la présidence du Conseil, Il est saisi de plusieurs dossiers 
sur la répression en Algérie. Une mission « de liaison » va être 
envoyée à Alger à ce sujet. 


23 DECEMBRE 


« L'Express » apprend qu'à cette réunion l'une des affaires 
évoquées est l'assassinat, à froid, par un gendarme, d'un rebelle 
musulman. La scène a été filmée et projetée depuis le mois dé 
septembre dans le monde entier. « L'Express » demande à son 
envoyé spécial en Algérie de s'informer et de rechercher en parti. 
culier si les milieux musulmans sont au courant de cette affaire. 


25 DECEMBRE 


La mission gouvernementale part pour Alger. Elle n’y restera 
que deux jours après avoir reçu « toutes les assurances nécessaires 
dû gouvernement général ». 

M. Soustelle confirme, d'autre part, qu’il a demandé depuis 
trois mois des renforts de 60.000 hommes pour l’Algérie. 

« L'Express » écrit qu’il sera bientôt en mesure de se Not 


U" nouvelle réunion est prévue, aujourd’hui, à la Présidence 


opinion pourquoi l'Algérie s’installe ainsi dans la guerre. Notr 
voyé spécial en Algérie confirme, en effet, que « l'affaire d 
» est connue et exploitée dans de nombreux milieux musuls 
ans, ainsi qu’un certain nombre de récits sur la répression dan$ 
nstantinois. qui ne sont pas démentis par les autorités. 


29 DECEMBRE 


« L'Express », après avoir eu Les preuves que des « faits ter. 
tibles » sont connus des milieux musulmans et de l'étranger, qu'ils 
ht été largement exploités depuis La session de l'O.N.U. au moù 
septembre sans aucune réaction publique du gouvernemen 
ançais, publie une double page sur l'affaire du film et sur ug 
dossier rapporté d'Algérie par Jean Daniel concernant la répressio 
collective, 
Huit faits sont relatés que « L'Express » demande au gouver- 
pgment de démentir pour l'honneur de l'armée et de l’administra- 
iôn françaises. , 


29 DECEMBRE 


Série de communiqués officiels. Une note « émanant des mi- 
| ux autorisés » est diffusée par l’A.F.P, et reproduite par tou 
presse, Cette note confirme l'affaire du film, mais y ajoute 
e « L'Express » n’avait jamais prétendu — qu’un gendar 
ançais avait été soudoyé par le représentant d’une firme ciné 
tofraphique américaine, La note annonce que le gendarme & 
rrêté depuis longtemps et qu’une plainte est déposée contre 
Séporter photographe et la compagnie « Fox Movietone ». 

. Par ailleurs, le ministère de l'Intérieur analysant les huit 
autres points sur la répression est contraint d’en confirmer six, 


TRICOTAGE MÉCANIQUE 





6, rue du Rhône, BELFORT 
(Territoire de Belfort) 


et révèle ainsi pour la première fois, contrairement à toutes les 
déclarations antérieures, que des opérations aériennes sont entre- 
prises en Algérie. Deux points sont démentis. 


30 DECEMBRE 


« France-Soir » publie une importante dépêche de son corres- 
pondant à Alger, qui dément la version officielle. Rappelé d'ur- 
gence d'Alger, le reporter de la Fox Movietone, M. Chassagne, 
confirme l'article de « France-Soir » et fait une conférence de 
presse. Il révèle que, depuis Le 22 août, date de l'assassinat du 
rebelle par le gendarme — qu'il a lui-même filmée — il travaille 
en étroite collaboration avec les services du gouvernement général 
de l'Algérie; que jamais il n’a été inquiété pour cette histoire; que 
le 15 octobre, on lui a demandé d'identifier son film, parce que 
le gouvernement général venait d'apprendre que ce film avait été 
ETe dans toutes les villes des Etats-Unis et de l'Amérique du 

ud. Si vraiment, commente M. Chassagne, le gouvernement géné- 
ral avait ouvert une enquête légale, il ne m'aurait pas demandé 
la semaine dernière encore, de participer à un voyage d'inspection. 


30 DECEMBRE 


On apprend par des communiqués du ministère de l’Intérieur 
et du gouvernement général de l'Algérie que le gendarme n’a été 
ni arrêté ni inculpé. Il a seulement fait l’objet d’une mesure disci- 
plinaire récente. 

Ensuite, le ministère des Affaires étrangères revient sur les 
accusations portées contre M. Chassagne et la « Fox Movietone », 
et qualifie ses accusations d’ « hypothèses non confirmées ». 

Les communiqués officiels, qui se multiplient, confirment que 
les faits révélés par « L'Express » à d'opinion française étaient 
depuis longtemps connus à l'étranger (depuis fin septembre) et 
qu’ils avaient été portés alors à la connaissance des services fran- 


çais. 

Par ailleurs, des huit points sur la répression collective en 
Algérie, deux seuls avaient été démentis par le ministère de l’Inté- 
rieur. Sur ces deux points (internement sans preuves de 4 musul- 
mans à Mila et exécution de 12 otages à Gendouz), des élus musul- 
mans s’insurgent à Alger contre les démentis officiels, engagent 
leurs signatures et confirment les récits de « L'Express ». 


31 DECEMBRE 


M. Soustelle déclare : « La chose (la publication par « L'Ex- 
press » de l'affaire du film) eût été admissible s'il s'était agi 
d'ouvrir les yeux de la justice sur une chose demeurée inconnue 
d'elle; mais cela n'était pas Le cas. Nous n'avons pas attendu la 
parution de ce document pour agir. » 


Le même jour, M. Edgar Faure déclare : « Le gouvernement 
n'a pas été saisi de cet incident jusqu’au jour où une campagne 
de presse l’a révélé à l'opinion publique. » 

Ces deux déclarations se contredisent entre elles et contre- 
disent, chacune, des communiqués intérieurs. D'autre part, elles 
sont l’une et l'autre, de nouveau, contraires à La vérité puisque : 

a) le ministère de La Défense nationale, le Quai d'Orsay, le 

omité de coordination en Afrique du Nord et La présidence du 
onseil étaient au courant de l'affaire bien avant « L'Express »; 

b) aucune entuête n'a été faite (d'après les déclarations mêmes 
de M. Chassagne) et que le gendarme n'a été ni arrêté, ni inculpé. 

« France-Soir » écrit : « L'émotion considérable provoquée par 
l'affaire réside dans les faits eux-mêmes. mais aussi dans le 
silence qui a été observé, le secret qui a été entretenu par les pou- 
voirs publics. » $ 

« Le Monde » écrit : « Les forces de l'ordre ne mériteront leur 
nom que si leur loi n’est pas Le talion, elles ne rempliront leur 
mission que si elles ne provoquent pas La haine irrémédiable. C'est 
à cela que « l'affaire d’Ain-Alid » force à réfléchir. C’est -? cela 
que le scandale peut être salutaire. » 





SOUS-VÊTEMENTS pour HOMMES, FEMMES et ENFANTS 


Marques déposées : 


« Les Trois Cigognes » - « Svelta » - « Sawaco » - « Sublimail » 


Que 


demandentils 
à leur député ? 




























































M, Humbert, candidat radical 
dans le Doubs, s'adresse à ses 
électeurs nord-africains 


ROGER HUMBERT, 

. candidat radical dans 

le Doubs, s’est adres- 

sé, pendant sa campagne 

électorale, aux travailleurs 

nord-africains de Montbéliard. 

Après son allocution, un dé- 

légué nord-africain est venu 

présenter, au nom de ses ca- 

marades, les revendications 

qu’il voudrait que le candidat 
s'efforce de faire aboutir, 


En voici la liste : 


@ Réduction du prix des 
chambres, actuellement 
3.000 francs par mois pour 
une chambre occupée à 
quatre, soit 12.000 fr, par 
mois pour une seule 
chambre ; 





Deux draps propres tous 
les mois, au lieu d’un tous 
les deux mois ; 


Un interprète arabe pour 
les relations avec Ja Sécu- 
rité sociale ; 


Electricité toute la jour- 
née le dimanche, alors 


qu’elle est coupée jusqu'à 
17 heures ; 


@ Asile de nuit pour les chô- 
meurs ; 


@ Désignation de délégués 
pour les revendicatiors 
propres aux Nord-Afri- 
Cains ; 


Droit de visite des familles 
ou amis au Centre d'hé- 
bergement ; 


Egalité de traitement avec 
les travailleurs français 
pour les salaires, 






















Tirage immédiat à 
104 exemplaires 
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Encroge outomatique 
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LE BAZAR DE L'HOTEL 
DE VILLE offre chaque jour 
cette rubrique aux lectrices 
de « L'Express ». 


AU MARCHÉ 


Hier, marché rue Jean-Gi- 
raudoux. 

L'oie valait 490 fr. le kilo. 

Les champignons de Paris : 
430 fr. 

Les mandarines : 130 fr. 








Recette 
pour le déjeuner 


LES POIREAUX 
SAUCE POULETTE 


(pour quatre personnes) 


16 beaux poireaux, ... 200fr. 
1 tasse de béchamel.. 30 » 
50 gr. de beurre .... 40 » 


1 citron 20 » 
1 verre de vin blanc. 20 » 
1 jaune d'œuf 30 » 





340 fr. 


@ Préparer les poireaux, en 
rognant les feuilles abimées 
et en enlevant les racines. 
Bien les laver et les ficeler 
en botte. @ Les faire cuire à 
l’eau bouillante salée pendant 
une demi-heure. @ Pendant 
ce temps, préparer une tasse 
à thé de béchamel. @ Au mo- 
ment de servir, incorporer à 
cette béchamel un verre de 
vin blanc et le jus d’un ci- 
tron. Faire cuire quelques 
minutes. @ kKetirer les poi- 
reaux du feu. Bien les égout- 
ter. © Les disposer sur un 
plat, après avoir enlevé la fi- 
celle qui les retenait. @ Les 
napper de sauce, dans la- 
quelle on aura incorporé un 
jaune d'œuf au tout dernier 
moment. 


Le restaurant 
de la semaine 


Nous donnons ici, chaque se- 
maine, l'adresse d’un restau- 
rant où l’on peut diner pour 
environ 1000 francs : L’OLI- 
VERAIE, 8, rue de l’Echelle 
(1°). OPEra 63-76. 

Sous l'aile de Raymond Oli- 
ver, le prestigieux patron du 
Grand Vefour, dont tous les 
téléspectateurs connaissent les 
émissions, |’ « Oliveraie » of- 
fre son plat du jour, admira- 
blement soigné par Nello De- 
camp, chef et responsable de 
la maison. 

Vous aurez le plaisir de le 

voir faire sa cuisine, par la 
grande baie ouverte sur celle- 
ci. Il vous servira les spécia- 
lités : hors-d'œuvre crus, pis- 
saladière (remarquable), le 
chevreuil en civet (700 fr.), 
les coquilles Saint-Jacques 
(650), le tournedos (680), le 
bœuf en daube (600), l’escalo- 
pe (650), les tripes ou le gras- 
double (580). Vous boirez le 
beaujolais ou le mâcon (380 
francs la bouteille), le rosé des 
coteaux du Var ou le Bor- 
deaux (450 fr.). 
Jean Cocteau vient y manger 
des tripes ou du gras-double.. 
Nello Decamp recommande 
de venir au moins à deux : 
ses plats, étant très largement 
servis, permettent de manger 
à deux et ainsi de prendre 
coteaux du Var ou le bor- 
poisson et viande pour le prix 
d'un seul plat. 

Voici un menu : 1/2 rosé, 
180 fr.; 1/2 coquille Saint-Jac- 
ques, 340 fr.; 1/2 civet, 350; 1 
tarte, 150 fr. Total : 1.020 fr. 


Cette rubrique, bien que 
patronnée par le BAZAR DE 
L'HOTEL DE VILLE, reste 
dans les renseignements 
qu'elle vous — gene libre de 
toute publiei 





MOTS CROISÉS 


PROBLEME N° 53 
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on, non, lui 
répétai-je, je suis un Anglais, pauvre, très 
pauvre (1). 

Puis. j'attrapai Pyle par la manche et 
le traînaf hors de l’attroupement, la jeune 
fille accrochée à son autre bras comme un 
poisson pris à l’hameçon. Deux ou trois 
filles essayèrent de nous barrer le chemin 
du portail d'entrée d’où le caporal surveil- 
lait nos mouvements, mais leur interven- 
tion manquait d’entrain. 

— Que vais-je faire de celle-ci? dit 
Pyle. 

— Elle ne vous causera pas d’ennuis. 

Au même moment, elle lâchait son bras 
et courait se plonger de nouveau dans la 
bagarre autour de Granger. 

— Est-ce qu'il n’est pas en danger ? de- 
manda Pyle, anxieusement. 

— Il a ce qu'il voulait : de la fesse. 

Dehors, la nuit paraissait très calme, 
n’était un autre escadron de chars blin- 
dés conduits par ces mêmes hommes à l'air 
résolu. 

— C'est terrible.., disait Pyle. Je n’aurais 
jamais cru. Il ajouta avec un effroi mé- 
lancolique : « Elles étaient si jolies ! » 

Il n’enviait pas Granger. Il déplorait que 
quelque chose de bon — or, la beauté et 
la grâce sont à n’en pas douter des formes 
de bonté — fût abîimé ou maltraité. Pyle 
voyait la souffrance lorsqu'il l'avait devant 
les yeux. (Ceci n’est pas un sarcasme : 
après tout, beaucoup d’entre nous n’en sont 
pas capables.) 

— ‘Revenez au chalet, dis-je. Phuong 
nous attend. L 

— Excusez-moi, dit-il, j'avais complète- 
ment oublié. Vous n'auriez pas dû la quit- 
ter. 

— Ce n'est pas elle qui était en dan- 
ger ! 

— J'ai voulu servir d’escorte à Gran- 
ger… Il retomba dans ses pensées, mais, 
au moment où nous franchissions le seuil 
du chalet, il ajouta, comme en proie à une 
détresse obscure : « J'avais oubli combien 
il y a d'hommes. » 


HUONG nors avait 
gardé une table au bord de la piste de 
danse et l'orchestre jouait un air qui avait 
été populaire à Paris, cinq ans avant, 
Deux couples vietnamiens dansaient, petits, 
nets, distants, avec un air civilisé que nous 
ne saurions égaler. (Je reconnus l’un des 
couples : un comptable de la banque d’In- 
dochine et sa femme.) On sentait qu’ilg 
ne s’habillaient jamais de façon négligée, 
ne disaient jamais une parole déplacée, ne 
seraient jamais la proie d’une passion 
échevelée. ‘ 

Dans cette guerre d’allure médiévale, ils 
représeptaient le XVIII siècle qui allait 
venir. On se serait attendu à ce qua 
M. Pham Van Tu écrivit des poèmes clas- 
siques à la manière des Augustains, maig 
je savais par hasard qu'il étudiait Words- 
worth et célébrait en vers les beautés de 
la nature. I} passait ses vacances à Dalat, 
le plus près qu’il pût parvenir de l’atmo- 
sphère des lacs anglais. Il s'inclina légère- 
ment en passant. Je me demandais com. 






Horizontalement. — 1. S’évanouissent au 
contact de la lumière, En scène, — 2, Légumi- 
neuse., Meuble, il sert à faire des planches. — 
3. Adverbe. Endroit où la culotte convient aux 
deux sexes, — 4, Sérre de cartes, Libéré du 
poids des affaires, — 5, Espèces d'âÂnes qui ten- 
dent à disparaître, — 6, Tient très peu de place 


dans les affaires, Note. — 7, Canapé, — 8. 

Conjonction. Sur des 

plis, — 9. Celui qui estnent des semences, Re- 

propre doit être blanchi,Présenta d'abord la 
Verticalement., 1 moitié de l'humanité. 

Savent extraire des ra- 

cines. — II Chacune a COEUR: 0 

son. pavillon, — III 


Coutumes. Fleurs très 
cultivées, — IV, Evoque 
des jours de deuil ou de 3 
liesse, — V, Religieux. 

Rossignol d'Arcadie, — 4 
VI, Occasion de ren- 
voyer Ja balle, Plus 
d'un fait faire la gri- 
mace, — VII Note. 716 
N'est pas partout chaus- 
sée, — VIIL Petite clo- 
chette, — IX, Compren- JL] 


PAR GRAHAM GREENE 


© Pendant la guerre d’Indochine à Saigon. Un jeune Américain, Pyle, a été trouvé assassiné. Il allait épouser 
une Indochinoise, Phuong. Celle-ci avait quitté pour lui le journaliste anglais Fowler. Et Fouler,. le narrateur, 
évoque les débuts de ses relations avec Pyle, Américain naïf, et convaincu qu'il peut soutenir contre le V iet-Minh et les 


Français une troisième force. 


ment Granger se tirait d'affaire à quelque 
cinquante mètres, en remontant la route. 


Dans un français exécrable, Pyle s'ex- 
cusait auprès de Phuong de ce que nous 
l’'avions fait attendre. 


— C'est impardonnable, dit-il. 
— Où étiez-vous ? demanda-t-elle. 


— J'ai accompagné Granger, qui 
trait à la maison. 


ren- 

































Il avait fallu lui faire une cour longue 
et décevante. Si j'avais pu ‘ui offrir le ma- 
riage et lui assurer un douaire, tout au- 
rait été facile, et la sœur ainée se serait 
éclipsée avec tact et sans bruit à chacune 
de nos rencontres. Mais trois mois se pas- 
sèrent avant que je réussisse à la voir 
seule, ne fût-ce qu'un moment sur le bal- 
con du Majestic, pendant que d’une cham- 
bre voisine sa sœur appelait sans arrêt 





Phuong nous avait gardé une table au bord de la piste de danse et l'orchestre jouait un 


air qi avait été populaire à Paris, cinq ans avant. 


ci L 
A maison ? ré- 


pétai-je en éclatant de rire, et Pyle ma 
regarda comme si j'étais un second Gran- 
ger. Brusquement, je me vis tel qu'il me 
voyait, quarante ans passés, des yeux un 
peu injectés de sang, un début d'obésité : 
amant disgracieux, moins bruyant sang 
doute que Granger, mais plus cynique et 
moins innocent : et pendant un instant, 
je vis Phuong telle qu’elle m'était apparue 
pour la première fois, quand elle était pas- 
sée près de ma table en dansant, au Grand 
Monde, en robe de bal blanche, dix-huit 
ans, chaperonnée par une sœur aînée qui 
était résolue à lui voir faire un bon ma. 
riage européen. 

Un Américain avait acheté un billet et 
l'avait invitée à danser, il était un peu 
ivre, sinon dangereusement, et je suppose 
que, nouveau venu dans le pays, il croyait 
que les hôtesses du Grand Monde étaient 
des prostituées. Il la tint beaucoup trop 
étroitement contre lui lorsqu'ils firent leur 
premier tour de piste, et la jeune fille re- 
vint brusquement s'asseoir près de sa 
sœur ; l'Américain resta en panne, perdu 
au milieu des danseurs, sans savoir ce qui 
s'était passé et pourquoi. Et celle dont je 
ne savais pas encore le nom était là, tran- 
quillement assise, et buvait son jus 
d'orange à petites gorgées, en complète 
possession d'elle-même. 

— Peut-on avoir l'honneur ? disait Pyle 
avec son abominable accent, et je les vis, 
un moment après, en train de danser en 
silence à l’autre bout de la pièce ; Pyle 
la tenait si loin de Jui qu'on s'attendait 
d'une minute à l’autre à les voir se sépa- 
rer. Il dansait très mal, et elle était la 
meilleure danseuse que j'eusse jamais 
connue au temps où elle travaillait au 
Grand Monde. 


(Illustration de KEOGH.) 


pour savoir quand nous avions l'intention 
de rentrer. 

Sur la rivière de Saigon, on déchargeait 
À la lueur des torches un cargo arrivant 
de France ; les timbres des cyclo-pousse 
sonnaient comme des téléphones, et à en 
juger par les choses que je trouvais à dire, 
j'aurais pu être un jeune benêt sans expé- 
rience. Je regagnais mon lit de la rue Ca- 
tinat, sans l'ombre d’un espoir, et je n’au- 
rais jamais imaginé que, quatre mois plus 
tard, elle serait allongée à mes côtés, un 
peu haletante, et riant comme si elle était 
surprise de ce que rien n’eût été .absolu- 
ment serablable à ce qu’elle avait prévu. 

— Monsieur Foulair. 


E les regardais danser, 

et je n’aväis pas vu la 

sœur qui me faisait des signes de l’autre 

table. Elle avait traversé la salle et, bien 

que je n’en eusse pas envie, je l’invitai à 

s'asseoir avec nous. Nous n'étions pas bons 

amis depuis le soir où elle avait été prise 

un malaise et où j'avais accompagné 
Phuong jusque chez elles. 

— Il y a une année entière que je ne 
vous ai vu, dit-elle. u 

— Je suis très souvent à Hanoï. 

— Qui est votre ami ? 

— Un nommé Pyle. 

— Que fait-il ? 

-— J11 est À la mission économique amé- 
ricaine. Vous savez de quoi il s'agit : 
chines à coudre électriques pour cou 
res mourant de faim. 


(1) En français dans le texte, 
(A euivre.) 
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La «ferraille» sur les quais du port d'Anvers 


© Sir Anthony Eden recoit aujourd'hui le leader 
de l'opposition travailliste 


Scandale en Angleterre 


un député travailliste découvre à Liverpool 
250 tonnes d'armes destinées à l'Egypte 






LONDRES. 


LERTEE samedi par un coup de téléphone anonyme, Mrs. Bessie Braddock, député travail- 
liste aux Communes, s’est rendue immédiatement à Liverpool, où elle a découvert, sur les 
docks, des centaines de barils et de caisses d'armes, de munitions et de matériel de trans- 

mission. Non loin de là, 21 wagons, contenant 250 tonnes de matériel militaire, attendaient 


d’être chargés sur un navire égyptien, l’ « Etoile de Suez ». : 


Les chefs d'Etat 


expriment leurs 
vœux pour 1956 


EISENHOWER : « L'amé- 
lioration de la situation inter- 
nationale n'est sans doûte pas 
à la mesure des grands es- 
poirs du monde libre, mais 
cette fin d'année n’en est pas 
moins chargée de plus d’es- 
pérance que les précédentes.» 

ANTHONY EDEN : « En 
1955, des hommes sont morts, 
ont souffert, Ce que nous 


souhaitons avant tout pour 


l'année qui va commencer, 
c'est d’avoir le bonheur de ne 
jamais prononcer les mots de 
guerre, de batailles, de victi- 
mes. » 

EDGAR FAURE : « J'ai 
acquis par mon expérience di- 
recto la conviction que tous 
les hommes qui exercent des 
fonctions de direction dans les 
principax pays du monde veu- 
lent la paix au plus profond 
d'eux-mêmes. » 

BOULGANINE : « Les peu- 
ples peuvent et doivent vivre 
dans la paix et l'amitié. » 

Deux messages pessimistes, 
cependant : celui du président 
de la Confédération helvéti- 
que, qui juge l'avenir « plus 
incertain que jamais », et ce- 
lui du général Franco. 





# 





SUPERSHELL avec LCA. hiver facilite le démarrage à 
froid et la mise en action rapide du moteur parce que 
ses composants plus volatils permettent une meilleure 
vaporisation du mélange fourni por le carburateur. 


Les dockers demandèrent à Mrs Braddock s'ils devaient 
accepter de charger ce matériel. Elle leur conseilla d'attendre les 
ordres de leur syndicat, puis tenta de prévenir M. Gaitskell, qu'elle 
ne put joindre. 

L’afiaire, reprise par tous les journaux londoniens du dimanche, 
a fait d'autant plus de bruit qu’elle vient après la révélation du 
fait que, vendus comme «ferraille» à un commerçant belge, 180 
tanks « Valentine » (modèle d'avant 1939) ont été expédiés en Egypte 
tels quels, et non pas transformés en pacifiques tracteurs, bulldo- 
zers, etc. comme l'avaient été environ 400 tanks Sherman, devenus 
tracteurs Shervicks après qu'on eut démoli leurs tourelles et retiré 
leurs canons. , 

Saisi de l'affaire de «L'Etoile de Suez» et de sa compromet- 
tante cargaison, le Foreign Office, par l'entremise de l’un de ses 
porte-parole, a fait la déclaration suivante : 


— Nous envoyons, en effet, des quantités limitées d'armes 
À l'Egypte, ouvertement et légalement. Ces ventes sont faites 
en vertu de l'accord tripartite de mai 1950, c'est-à-dire sous 
condition que l'Egypte s'engage à ne pas les utiliser À des 
fins agressives, 


Le programme des travaillistes 


Dans le premier graud discours qu'il a prononcé depuis son 
élection à la tête du parti travailliste, M. Hugh Gaiïtskell a annoncé 
hier que M. Eden avait accepté de le rencontrer aujourd'hui pour dis- 
cuter des livraisons d'armements modernes et de « surplus mili- 


taires » à l'Egypte. Ce sera la première entrevue du chef de l'oppo- | 


sition et du premier ministre, 
M. Gaitskell a développé quatre points : 


1. — Le Gouvernement britannique devrait profiter de la déclara- | 


tion du maréchal Boulganine selon laquelle 1956 pourrait amener 
une nouvelle détente internationale pour inviter l'U.R.S.S. à se join- 
dre aux puissancés occidentales pour maintenir la paix entre Israël 
et les pays arabes. 

2. — L'accroissement de la tension entre Israël et ses voisins 
souligne la nécessité urgente d’un accord prévoyant la réinstallation 
des réfugiés arabes, une aide pour le développement de la région et 
des rectifications de frontières. 

3. — La déclaration tripartite américano-anglo-française de 1950 
demeure l'instrument indispensable du maintien de l'équilibre mili- 
taire au Moyen-Orient. 

4. — En raison des récentes livraisons d'armes britanniques à 
TEgypte, le parti travailliste « doute fortement » que cet équilibre 
soit actuellement - maintenu. 







SUPERSHELL avec I.C.A. hiver 

est antigivre : le moteur tient 

son ralenti et répond immédiatement 
à l'accélérateur. 
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Et c'est en hiver surtout que vous apprécierez 
les avantages de l'huile multigrade SHELL X-100 10 W/30 


Socialistes et libéraux 


unis contre la loi 
électorale Adenauer 


BONN. 
ES sociaux-démocrates allemands annoncent qu'ils lutteront 
« au couteau, si nécessaire », contre le projet de réforme 
électorale que le chancelier Adenauer suspend, telle une 
épée de Damoclès, au-dessus de la tête des partis d'opposition. 


Re leur lutte, D socialistes ——— 

se battront aux côtés de la ma- 

jorité (et peut-être de l’ensemble) CHYPRE 
Makari 

(à la place de l'actuelle propor- veut sauver le 

tionnelle tempérée), M. Adenauer ! 


des quelque quarante députés li- 
s à Le 
vise avant tout à « mettre à ge gouvernement grec 


béraux qui seraient les principa- 
noux » ses récalcitrants alliés li- 








les victimes de la nouvelle loi 
électorale de M. Adenauer. 

En projetant d'introduire, pour 
les élections de l’année prochaine, 
le système uninominal à un tour 


leader des nationalistes cy- 

priotes grecs, vient, à la 
surprise générale, de déclarer À 
la radio de Chypre qu'il consit- 
dérait le problème  cypriote 
comme « résolu ». 

— Du fait que la Grande- 
Bretagne a reconnu l’existen- 
ce d'un problème qui réclame 
une solution juste et hono- 
rable, a déclaré Mgr Maka- 
rios, je considère personnelle- 
ment que le problème cy- 
priote est résolu. Sa solution 
n'est plus qu’une question de 
temps. 

Radio-Athènes, le même jour, 
informait les Cypriotes grecs 
que «des progrès d'une grande 
2 portée» avaient été réalisés au 
M. Adenauer ait renoncé à sa | Cours des récentes négociations 
réforme électorale. avec la Grande-Bretagne. 

— Le revirement de l'archevêque 


Makarios et du gouvernement 


gfec dans l'affaire cypriote est 
interprété dans les milieux bri- 

Poursuites 
contre le parti 


tanniques comme un «bluff élec- 
Toudeh 


toral ». 
TEHERAN. 


Un émissaire du gouvernement 

d'Athènes, M. Liatis, vient, en 
UE centaine de personnes, ac- 
cusées de communisme, ont 


effet, de conférer longuement 
avec l'archevêque Makarios pour 
été arrêtées en Iran. De nouvel- 
les arrestations sont à prévoir, 


l'inciter à modérer la lutte des 

nationalistes cypriotes. Le gou- 
vernement grec, a déclaré M, 

puisque le communiqué officiel, 

annonçant la découverte d'un ré- 

seau de renseignement du parti 


Liatis, risque fort d'être battu 
Toudeh (procommuniste), affirme 


par une coalition de gauche aux 
prochaines élections si l'affaire 
qu’il était composé d'environ six 
cents agents. 


cypriote continue d'attiser les 
Cette nouvelle opération poli- 


passions antibritanniques. 
L'E. O. K. A. 
suivra.t-elle ? 
cière (après celle qui, en 1954, 
s'était terminée par l'exécution | 
de nombreux officiers) constitue 
la riposte des autorités iraniennes ; 
contre la recrudescence des acti- mesure l'E.O.K.A. (armée clan- 
vités communistes en Iran, re- destine des Cypriotes grecs) sui- 
crudescence provoquée par l'ad- vra les recommandations de 
hésion de ce pays au pacte de| l'archevêque. Au cas où elle ac- 
Bagdad. | cepterait la trêve, les commu- 
Depuis quelque temps, des| nistes cypriotes, en poursuivant 
tracts et des manifestes clandes- seuls la lutte, risqueraient de 
tins circulaient, dirigés contre la| devenir le point de ralliement 
politique prooccidentale du, gou-| des «résistants irréductibles. 
vernement et l’accusant d’avoir C'est sans doute pour parer à 
commis une « provocation » en| cette éventualité que les autori- 
organisant l'attentat manqué| tés britanniques ont arrêté, il y 
contre le premier ministre, à la| a un mois, 130 responsables 
veille de son départ pour Bagdad.' communistes cypriotes. 


L'iscrt Makarios, 





60 % des sièges 


La nouvelle loi électorale 
permettrait au parti d’Ade- 
nauer d'enlever 62 à 647, des 
sièges en recueillant 35 % des 
voix, 

Déjà la section de la Ruhr 
du parti libéral vient de pro- 
poser aux socialistes un front 
commun ; l'organe du parti 
socialiste, « Vorwaerts », pro- 
pose de son côté un front com- 
mun aux libéraux. Ceux-ci pro- 
jettent de bloquer les lois mi- 
litaires (dont le vote devient 
très urgent) jusqu'à ce que 





béraux, 
35 % des voix 
| 








L'archevêque Makarios a sans 
doute été sensible à cet argu- 
ment : les convictions anticom- 
munistes (et antisocialistes) 
l'emportent, en effet, chez lui 
sur la passion nationaliste, 

Reste à savoir dans quelle 












VERNER , 






















Rae br de YounL Qu Pa Canne] a Br 
Pt ot se. Huet pl J effnt. 
Gr fre D Lu 6 fu Œa y À à 
(CS Joy LS vu Sr a, po | 
vaforuen L puy pr ? a pu UN 4 
dép Dos ler Le ph saines. | 

pus A nat je Foy bd Jon faut, 
De pal de mike. patine, Æ ven found. | 
que Le Font. RE pu Fhea emfunte La Uotrne, 





Pur eu GX volet, Ba Es finçue 
1.4 a vs 1€ Le mn. er , °wWrmL 


— 


Tant. Je no Loiéiie FRERE LE | 
EE dE vu et joprkexse R ! 


— 


Cu men. MN Eure K° Re Connu ae 
V, Y pue he Je € PRET ÎL to del. 
nn fa cCourcken que & JUL À acais: Vi 


















{ | 

AU TU 

n pr Pain, ie ul de we. Jaoys pans 

V pre FLE Auitiiaut à 4. ol LE 

Jawa..fage UT hé Hs : 
| Si £, fra (ans Mer dusk ne L y 
1 he dos GA pk, vu, Crgine ne Jui 
Le dEpreu Arume a mn bezn dau gui pe. 
| ik mogese RU A DUT Le durent 
Ans 4 pr ea A Le vice du re ma RÈ dre Ÿ A 

£ Jéfon ma Fu 9m° À PAL La Ven le 

SE 4 

uvanire va S sffirme j SA ne pan ph 
. quo, Ne 5 pain Cave Per 
| SA, MAS prete Tonepus \ ns AR En leurs 

Qaitet Joux La A L def eme qe 0 
ae dl es PE * \gan Dr pen pare 
au ft po peus | 

Es. id Gye CT AR à Lutte. 

% ui die: RE | À Je. notre D Lan : 1 


AAA Pierre MENDES FRANCE 






































tite, longue, carrée, min- 
ce ou charpentée ? Aurez- 
vous des yeux de biche, de lynx 
ou de chat ? Choisirez-vous du 
rose, du gris ou du bleu ? 
Toutes ces questions restent 
en suspens au seuil de l’année, 
cat la mode d'hiver est déjà 
vieille de quatre mois (c'est 
beaucoup pour une mode!) et 
celle de printemps ne sera pas 
présentée par la haute couture 
avant le mois de février. 


S'en gande, pe- 


I vous vous sentez capa- 

ble, ce matin, après le 

réveillon, de réaliser ces 
petits exercices que la jeune 
danseuse Eïleen O’Darc exé- 
cute tous les jours au réveil, 
vous n’avez pas besoin de lire 
ce qui suit. 

Mais si, non seulement hier, 
mais encore ce matin, vous 
réfléchissez avant de vous 
baisser pour ramasser vos 
pantoufles, faites honnêtement 
ce petit test pour savoir où en 
est votre organisme : 


Vous êtes-vous réveillé 
avec la bouche pâteuse 
et la langue de même ? 


Pourriez-vous savourer, 

à votre petit déjeuner, 

une grand. tasse de cho- 
colat au lait ? 





POUR AGRANDIR 
VOTRE APPARTEMENT 


Equipez votre cuisine avec les 
éléments COMERA en bois dur, 
les seuls superémaillés au Duco, 
qui permettent de ranger ‘dons 
un minimum de place un maxi- 
mum de choses ”, vous gagnerez 
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antécédents vous avez une 
jaunisse ou de nombreuses 


Si l’on ne peut pas augurer 
de Ia lettre de l'alphabet qui 
inspirera les couturiers en 
1956, les confectionneurs, eux, 
ont déjà dévoilé leurs batte- 
ries depuis plus d'un mois, Et 
la femme 1956 sera pour eux 
une femme «T», avec des 
vestes épaulées et des jupes 
Stroites. 

D'une enquête que nous 
Ayons menée auprès d’une quin- 
zaine de maisons importantes, 
il ressort que : 






Votre teint, en vous ma- 

quillant (ou en vous ra- 

sant), vous a-t-il semblé 
triste ? 

Vous sentez-vous encore 

somnolent une heure 

après vous être réveil- 
lé, même après une bonne 
nuit ? 

Abordez-vous cette an- 

née avec angoisse et 

êtes-vous sûrs que le ré- 
sultat des élections, ce soir, 
sera catastrophique, quelles 
que soient vos convictions ? 

Si vous pouvez répondre 
non à toutes les questions, 
vous êtes vraiment en parfaite 
forme. Mais si vous répondez 
plus de trois fois oui, vous 
allez immédiatement en accu- 
ser votre foie. 

En fait, le foie a bon dos. 
Dès que l'on souffre d'un 
trouble digestif, c'est à lui 
qu’on s’en prend. Mais ce que 
l'on appelle avoir « mal au 
foie » peut aussi bien être le 
fait de la vésicule biliaire ou 
du colon. Il est à. noter, d’ail- 
leurs, que la douleur au côté 
droit est presque toujours 
d'origine vésiculaire. Le foie, 
ici, n’est pas tellement sensi- 
ble. 


Il faut prendre 
des mesures 


Si vous vous sentez vrai- 
ment mal en point, il vaut 
mieux consulter votre méde- 
cin, et ce, surtout si dans vos 


« crises de foie ». Mais, sou- 
vent, vous ne pourrez le voir 
qu’au bout de trois ou quatre 
jours, car l'urgence est pour 
lui aux grippes, aux affec- 
tions pulmonaires si fréquen- 
tes en janvier. 

Alors, en attendant, essayez 
de suivre pendant quelques 
jours un régime qui vous per- 
mettra d'éviter les complica- 
tions, ou de rétablir un équili- 
bre alimentaire gravement 
compromis. 
© Le matin au réveil et le 


@ Les deux-pièces et le bleu 
marine seront réservés aux 
femmes très sages et très clas- 
siques. 

@ Le belge, les tons pastels 
et les robes-manteaux bouton- 
nées de haut en bas auront les 
honneurs des vitrines. 

@ Les deux-pièces robe et 
veste ou robe et manteau, et 
le rouge seront les signes de 
l'avant-garde. 

@ Les robes de coton seront 
les seules à êtr> larges dans la 











L'EXPRESS, 


journée et laisseront voir les 
épaules. 

Les manteaux hésiteront 
entre toutes les fractions, mais 
iront rarement jusqu'à l'unité, 
@ Les tailles basses, le tail- 
leur cintré, 1a jupe plissée, les 
ceintures hautes, auront Île 
charme un peu désuet des 
choses démodées, 

Maïntenant, direz-vous, que 
se passera-t-il si les couturiers 
ressuscitent la ceinture, glori- 
fient le bleu marine et relan- 


— Lundi 3% Janvier 1956 B 


La confection prépare une fe 





cent le tailleur classique ? 

Les confectionneurs ne pour- 
ralent pas, de toute façon, 
revenir en arrière, Les com- 
mandes sont déjà enregistrées 
ét les livraisons aux détaillants 


seront en partie effectuées au 


mois de février. Ce sont dono 
les femmes qui, en définitive, 
choiïisiraient entre Ia mode 
«confection » et la mode « cou- 
turier », : 

Ce qui n'irait pas, comme on 
A pu en juger cet automne, 


AVEZ-VOUS ENVIE L 
FAIRE AUTA 





soir au coucher, un grand 
verie d’eau minérale (elle ne 
doit pas être glacée, mais 
tiède). 

© Remplacer, pendant quel- 
ques jours, le café au lait par 
du thé ou par du café noir, 
En effet, c'est le mélange du 
café et du lait qui risque de 
faire mal au foie. Le café seul 
n'est en principe pas dange- 
reux, 

© Aux repas : une alimenta- 
tion conséquente. Mais unique- 
ment à base de viandes gril- 
lées ou rôties, légumes verts 
cuits à l'eau, gruyère, port- 
salut et compotes, 


© Eviter toutes les sauces et 
graisses cuites, le beurre ne 
doit être consommé aue frais 
et en petite quantité. 


Les femmes 
de l’année 


Le journal anglais « Sun- 
day Graphic » a publié hier In 
liste des cinq « Top women » 
(femmes au sommet) de 
1955. 

Deux sur cinq sont incon- 
ques des Français: Mary Mal- 
com, vedette de la télévision, 
et Margaret Knight, polé- 
miste de la radio. 

Mais parmi les trois au- 
tres, on trouve Agatha Chris- 
tie, Marlène Dietrich et Ge- 
neviève Fath, avec les atten- 
dus suivants : 

Marlène Dietrich: pour 
avoir ressuscité le “ieux 
« glamour » (expression quasi 
intraduisible signifiant un 
mélange de charme, de bril- 
lant, et de séduction), en 
prouvant que qui l’a eu ne le 
perd jamais. 

Geneviève Fath: pour 
avoir courageusement repris 
le flambeau tombé des mains 
de son mari, seule femme 
parmi tous ces « messieurs », 

Agatha Christie, parce que 
pour elle le crime paye, paye 
énormément à travers ses Il- 
vres et ses pièces, mais que 
le succès ne l’a ni gâtée ni 
impressionnée. 
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sans les décourager parfois de 
s'habiller. 

La lutte sourde qui oppose, 
en France, les créateurs aux 
confectionneurs, la terreur de 
la. copie, la forteresse où s’en- 
ferment les couturiers sont 
pour beaucoup dans l'affection 
que les Françaises portent im- 
perturbablement aux jupes et 
aux chandails, pour leur plus 
grand confort, mais pour le 
plus grand dommage de ceux 
qui vivent de la mode, 





@ Eviter l'alcool : 


pris à jeun, 
Mais, de plus, 
© Enfin, 
res 
thérapeutiques. Au 


prendre un somnifère. Il 
préférable pour 


organique. 


@ En ce qui concerne les œufs 


et le chocolat, des études 
centes ont montré 


les mélanges de graisses 


sont par conséquent beaucoup 
plus digestibles. Et le chocolat, 
s’il est de toute première qua- 
lité, n’est pas forcément toxi- 


que. 


Enfin, sachez que 


qui s’en ressentira. 






Nous informons nos 
lecteurs et annonceurs 
que nos bureaux de 
réception des Petites 
Annonces seront fer- 
més le lundi 2 janvier 
1956 toute la journée, 
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introd. Co- 
belle confis. 





épicer. luxe pr lancem. d'un su- 
per-café à l'ital. Ecr. avec cur- 
ricul. vitæ au Journal, n° 81.209 





FIRME import., bâches et tentes 
cherche REPRESENTANTS Paris, 
banlieue. Ecr, n° 81.166 Journal 


DEM, représentants belle conf. 
hom. Ne pas se prés., écrire M. 
Georges, 7, bd Filles-du-Calvaire 


FIXE, frais, commissions, bonne 
clientèle existante, stabilité, situa- 
tion départ intéressante offerts par 
usine papier pour représentation 








exclusive Paris, 25-30 ans. Expé- 
rience de Ja vente. Formerons 
eur plan technique. Discrétion 
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surtout 
l'alcool a une 
xicité directe sur le foie. 
il crée dans 
l'organisme une carence con- 
ditionnée en prenant la place 
de certains aliments essentiels. 
essayer de dormir 
une nuit pendant douze heu- 
c'est une des meilleures 
besoin, 


l'organisme 
d’avoir recours à un barbitu- 
rique que d'ajouter l’énerve- 
ment de l’insomnie à la fatigue 


qu'ils 
n'étaient pas aussi nocifs pour 
le foie qu’on le prétend habi- 
tuellement. Les œufs très frais 
et mangés à la coque évitent 


le foie 
influence le système nerveux 
qui, à son tour, réagit sur le 
foie. Gardez-vous donc de vous 
énerver en ces jours d’élec- 
tions. Vos ennemis n'en souf- 
friront pas. C’est votre foie 
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ré- 


et 


Nous rappelons à nos annonceurs qu'aux tarifs indiqués en tête de chaque rubrique il y a lieu d'ajouter une 


taxe de 9,29 % que nous sommes tenus de percevoir 


La ligne se compose de 28 lettres, signes ou espaces, en caractères « bas de casse », ou 19: lettres, signes 
ou espaces en caractères « capitales ». ou 12 lettres signes ou espaces en caractères « capitales 2 lignes » 


OUVRIER qualifié pour TRI vieux 
papiers et façonnage balles. Pa- 
peteries du Sentier, 86, boulevard 
de la Villette .— PARIS (19e) 





BUREAU 





MECANOGRAPHE et sténo-dact. 
TRI. 47-03 rempl. eny. 3 mois 


URGT, Sténo-dact, S’adr. 
47, avenue de l'Opéra, 


B.F.0., 
Paris-2° 
22-26 a. pour 
Crimée libre 

NOR. 85-76 


RECH. sténo-dact. 
gros aliment. Me 
de suite. — Téléph. 





HURTU rech. st.-dact. expér. Se 
présenter sam. mat., 4, r, Sèvres 
J. H. lib. serv. milit. conn. mach. 
à écrire pr service facturation. Se 
prés. av, référ. le 3 janv. à part. 
de 14h, à M. Clair, 100,r.Réaumur 


Dem. “emplois … 300 fr] 
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DAME 45 ans ch. à louer chamb. 
meublée propre même de bonne 
contre 2 h.. pr.fr de trav. ou non. 
GUICHARD, 1, rue Cheiner (2) 





INFIRM., D.E. 40, libre 2 janv. 
ch. empl. clinique, mais. enfants, 
irai campagne, ÆEcr. 611.400 Ja] 





3. F, 35 dist. ch. empl. 
MERCIER, B.P. 144, 


nuit urg. 
Paris-17e 




















VENTES 1203 FAMILIALE 53, première 
main. Crédit reprise. Téléph. 
Le Raïincy 10-67 
- 202, p. frais, 80.000 SUF. 32-04 
PART. Junior 53 t, b. ét. Levenez 
500 fr. 10, av. Platanes, Blanc-Mesnil 
LOCATIONS 2 CV 55, — Téléph. GRA. 19-93 DIVERS 
CAMION Citroën U., 23 plat. ridel- 
e gr les, 35.000 k, t. b. ét. 400.000 fr. 
Location immédiate Geny, Villeneuve-le-Roi (S.-et-O.) 
CITROEN - RENAULT - ARONDE . diverses 500 fr. 
VERSAILLES prix syndical. 94, r.|11 BL 49, état rare. 225 av. 90 (Occas. diverses 500 fr. di ves (Occas. diverses 500 fr. | 
Faubg-Poissonnière — TRU. 97-88 cpt. Aff. intéressante, Pla. 15-85 








LESIEUR & Cie 


115-117, avenue de Stalingrad 
VILLEJUIF - ITA. 50-80, 50-81 


ALLO ! ALLO ! ALLO 


ICI LES PETITES ANNONCES 
DE « L'EXPRESS » 


Si vous êtes abonnés au téléphone (réseau de Paris) 
figurant à l'annuaire officiel des P.T.T., vous pouvez 
transmettre par fil toutes vos petites annonces 
DE PARIS EN APPELANT 


CEN. 12-62 - GUT. 50-94 


Tous les jours, sauf dimanches et fêtes, de 9 h. à 
12 heures et de 14 h. à 18 h. 30 
DE BANLIEUE OÙ DE GRANDE BANLIEUE 





A PROFITER DE SUITE GRAND 

CHOIX DE PARQUET CHENE 

OCCASION PARFAIT ETAT, 
TUILES MECANIQUES 


Ouv. ts les jrs de 8 à 12 h. et de 
13 h. 30 à 18 h. sf dim. et fêtes 


APPARTEMENTS 
VENTES 


EN APPELANT Väs gde pce meublée. Jal 93.839 
& V Ê VENDS Appt lib. ban], Ouest, 3 
. . e 


belles pces, cuis., ete, Cha. 64-66, 
samedi toute la journée 


L’EXPRESS. 


| Jean, 15, r. 

























































Beau Studio 2 p. ent. cuis. 
cal av. 625. Voir samedi, 
Gauthey, 14-16 h. 30 





PAVILL. ET 
VENTES 


VILLAS 





LIVRY-GARGAN, 12, Allée Jules- 
Guesde, 4 p., c., ceft, garage 
600 m2. 1 M.2+facil. Bus 147 des- 


cendre Carref. des Anges. Vis.dim. 


PAVILL. libre 3 p. 
23 m. petit jard. 
3.800.000 — Téléph. MAL. 


Curs. ES27266 
à Malakoff : 
00-36 


à 


ECHANGES 


s.d.b. 
cave, 
Paris 
94-69 


ECHANGERAIS st. cuis. 
38 m2 tout cft, asc. tél, 
contre 3 pièces minimum, 
ou banlieue. - Tél. VAU. 


LOCAT. NON MEUBL. 
DEMANDES 


CH. 2 p. c. 
reprise. — 





£s.d.b. Paris Accepte 
Téléph. BOL, 82-17 





NOS PETITES 
ANNONCES 
SONT REÇUES 
87, Champs-Elysées, Paris 


Tous les jours, sauf dim. 
et fêtes, de 9 à 18 heures. 


et 
21, Champs-Elysées, Paris 
Tous les jours, de 9 à 


20 h. 


Dimanches et fêtes, 
de 11 h. à 20 h. 
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« Eh, là-bas ! 


SXANAANANANNNNNNENNNNNNNNNNANNNIANNNNTENAAAAR ART TANNINNN AN ENNNNANNNNNNEANNNNNNNANNAANNNNNNNANNNNNX LA 


ANNE ANNNNNNNNNNNNNNNNNANNNNANNANANN ENS 


ANNAANNNNNNNN 


ANANNANAAANAAIAAMAAMARAAAAARAN TL A À Hana 4 


“ 


LE SAPEUR CAMEMBER 


b le carabinier, ne te décarcasse 
pas comme Ça. Tu vois bien que t'es trop 
bas sur pattes. Attends un peu... j'y vas ! » 





« Bonjour, Camember, bonjour, mon ami! » 


RL DIR EIRE 


LATE 


« Sonnez fort, m'’sieu l’'sapeur, carillonnez 





= 


tend pas. » 


BRENT ELTT ACER TRE EERREARAREAR A EEER ARR ER RNEARNNRNAES REARAREE EEERERRE  MEXRRRREREEREEERE 





« Ah! canaille! Y a assez longtemps que 


jte guette ! » 


Victime de son cœur 


« Merci bien ! m’sieu l’sapeur, quand le pi- 
tant que vous pourrez. Le concierge, il est  pelet il viendra vous seriez bien aimable d'y 


un peu dur d'oreilles et quéqu'fois il n’en- dire bonjour de ma part. » 





| 


\ 


NN NNENEEENENEEEREEEEETENEEEETEEEEEEEEANNNNEEENEENEERENANEEATANEENANEENN TEEN 


(A suivre) 
(Copyright Armand Colin.) 


ANNEE NNNNNNNNENANNENENRNNANT AXE 








Programme 
du 2 janvier 1956 


THÉATRES 


OPERA. — Relâche. 


OPERA-COMIQUE. — Relâche. 
COMEDIE-FRANÇAISE (Richelieu). — 
Relâche. 


COMEDIE-FRANÇAISE (Luxembourg). 
— Relâche. 
THEATRE NATIONAL POPULAIRE. — 


Relâche. 

AMBASSADEURS. — Reiâche. 

AMBIGU. — Relâche. 

ANTOINE. — Reläche. 

ATELIER. — Relâche, 

ATHENEE, — Reläche. 

BOUFFES-PARISIENS. — 21, Pygma- 
lion. 

CHARLES-DE-ROCHEFORT. — 21, Li- 
berty Bar. 

COMEDIE-CAUMARTIN. — 20.45, Le 


monsieur qui attend. 
COMEDIE DES CHAMPS-ELYSEES. — 
Re 


lâche. 
COMEDIE-WAGEAM. — 21, Ce diable 
d'ange. 
DAUNOU. — 21, Chair de poule. 
EDOUARD VII — 21, Témoin à charge. 


FONTAINE. — 21, L'amour des qua- 
tre colonels. 

GRAMONT. — 21, Le Quai Conti. 

GRAND-GUIGNOL. — 20.45, Et es 


femmes n'en sauront rien ; La monu- 
nale de ses rêves ; Sleeping party ; 


La Tueuse, 
GYMNASE. — 20.45, Adorable Julia. 
HEBERTOT, — 21.15, L'éventait de 
Lady Windermere. 
HUCHETTE. — 21.15, Le Tableau ; 


Jacques ou la soumission 
LA BRUYERE - GEORGES VITALY, — 
Reläche. 





> NATIONAL., — Informations : 7, 
9, 13, 14, 19.45, 22. — 7.3 : Prélude 
symphonique (œuvres de Haydn) ; 
8.01 : Heure de culture française ; 
9.15 : Concert de musique russe ; 
10.07 : « La Cenerentola » (Cendril- 
lon), mélodrame joyeux de Rossini; 
12.00 Orch. de Lille; 13.20 : Le 
goût des livres: 1405 : Deux im- 
promptus (Schubert); 14.22 : Pièces 
pour guitare; 14.30 Trio en sol 
mineur, avec Annie Ducaux et Jean 
Meyer; 15.00 : « Le Sucrier », avec 
les Gobbi; 16.00 : La vie de la Sym- 


phonie: 16.50 Musique de cham- 
bre: 17.55 : Les grandes conféren- 
ces: 18.30 : Ici New York; 19.01 


De quoi vivaient-ils ? Grieg: 19.30 : 
Walter Gieseking joue des œuvres 
de Mozart; 20.00 Orch. National; 
21.30 : Belles Lettres; 22.00 : Pre- 
miers résultats des élections légis- 
latives; 22.30 Autour de Brocé- 
liande, avec Catherine Sellers; 23.00: 
Premiers résultats des élections lé- 
gislatives. De 24 à 6 h, pour Bor- 
deaux, Marseille -+ Stra:bourg : Ré- 
sultats des élections législatives. 


PARISIEN. — Informations : 8, 
12, 12.30, 18.45, 20, 22. — 7.00 : A 
travers chants: 7.15 : La terre qui 
chante; 7.20 : lon vos goûts; 7.45: 
Danses et chansons nouvelles; 8.25 : 
Gazette et Sports de Paris; 8.35 : 
A vos souhaits! 9.35 : Battements 
de cœur; 10.35 Je voudrais bien 
savoir; 11.00 : Le journal intime de 
Mme X...: 11,30 : Le tour du monde 
autour d'une table: 12.05 : Alec Si- 
niavine et sa musique douce: 12.25 : 
L'homme et le travail; 13.00 : Le 
monde est à votre porte; 1340 : 
« Nini, peau d’rêve », d'Aristide 
Bruant; 16.25 : La pièce en un acte: 
«< Tuez-moi », de Gevel, et « Ils sont 

rats », de F, Didelot; 17.10 : 
htes oubliés d'auteurs célèbres ; 


MEXPRESS, — Lundi # janvier 1956 


MADELEINE, — 20.45, L'amour fou. 

MARIGNY (Petit-Théâtre). — 21, Pro- 
cès de famille. 

MATHURINS. — Relâche. 

MICHEL. — Relâche. 

MICHODIERE, — Relâche. 

MONCEAU. — Relâche. 


MONTPARNASSE - GASTON-BATY, — 


Reläche. 
NOCTAMBULES. — Relâche. 
NOUVEAUTES. — 15 et 21, José. 
ŒUVRE. — 21, Un mari idéal, 
PALAIS-ROYAL. — 21, Elle est fglie, 


Carole ! 
21, La Cuisine des 


POTINIERE, — 
es. 

RENAISSANCE. — 15, Monsieur chasse. 

SAINT-GEORGES. — 20.45, Histoire 
de rire. 

SARAH-BERNHARDT. — Relâche. 

STUDIO DES CHAMPS-ELYSEES. — 
Relâche. 

THEATRE DE PARIS, — 21, 
sine de Varsovie. 

THEATRE DE POCHE. — 21.15, La 
lettre perdue 

THEATRE DU QUARTIER LATIN. — 
21, Gorges chaudes. 

THEATRE DES CHAMPS-ELYSEES. — 


Ma cou- 


2 Les Ballets de Paris, Roland 
'etit. 
THEATRE EN ROND, — Z21, Entre 
chien et loup. 
THEATRE DU TERTRE. — Relâche, 
VARIETES. — Relâche. 
VIEUX-COLOMBIER. — Relâche. 
. -. 
Films français 


AUBERT-PALACE, Les Aristocrates. 

BALZAC, Les Hussards. 

BIARRITZ, Les Carnets du 
Thompson. 

BOUL’ MICH', Nana. 


Major 


17.30 : Ballade pour deux pianos ; 
17.45 : Entrée des Artistes; 18.18 : 
A vous de juger; 19.15 : Nouvelles 
sportives; 20.20 : Lecons de choses; 
20.30 : A l'Ecole des Vedettes; 21.20: 
La Tribune de l'Histoire; 22.00 : 
Premiers résultats des élections lé- 
gislatives: 2230 : Jazz Panorama. 
— De 23 h. à midi, les résultats des 
Elections législatives, 


INTER. — Informations : 
9.15, 10.15, 11.15, 12.15, 13.15, 14.15, 
15.15, 16.15, 17.15, 19.15, 20.50, — 
7.15 : Danses et chansons nouvelles; 
8.00 : Pour le cœur et l'esprit; 8.03: 
Florilège de la musique de genre; 
9.18 : La nuit des triomphes (Gala 
de l'Entr'aide du Cinéma); 10.18 : 
Les Grands Musiciens, par Jean Wi- 
told ; 12.05 Cocktail de midi 
12.30 : Music-hall du monde; 13.18 : 
Déjeuner-concert:; 13.30 : Orch. de 


8.15, 


Lyon; 14.49 : Clarté dans la nuit: 
15.00 : Le quart d'heure du lundi; 
15.18 Allons à l'Opéra ; 15.48 : 


Journaux intimes du XX* siècle ; 
16.03 : Pièces pour piano (Brahms), 
par Walter Gieseking; 16.48 : Tri- 
bune des critiques de disques; 17.18: 
Cinéma pour les ondes; 17.48 : Chro- 
nique de l'Association des Auteurs 
de films: 18.00 : Rendez-vous à Ge- 
nève: 18.30 : Gravures précieuses ; 
20.00 : Ne bougez plus et souriez ; 
20.05 : Humour Polka; 2108 : « Or- 
phée », opéra de Gluck; 2155 : Œu- 
vres de Ravel, par Robert Casade- 
sus; 22.15 : Shéhérazade et Le Vol 
du Bourdon (Rimsky-Korsakow), — 
De 25 h, à 12 h, : Résultats des 
Elections législatives, 


MODULATION DE FREQUENCE. 

— 1417 : « Divértissemént sym- 

phonique »: 14,85 : reriotés Mu- 
mie 


1500 chi" sym Sntetes 20; 


LES SPECTACLES 


YVAN IRAN 


CAUMARTIN, 
tres. 
CINEVOGUE-SAINT-LAZARE, Gas-Oil. 
COLISEE, Les grandes manœuvres. 
DELTA, Nana. 
DEMOURS, Je suis un sentimental. 
FRANÇAIS, Lola Montes. 
GAUMONT-THEATRE, Les Aristocra- 


tes. 
GEORGE-V, Les. Aristocrates. 
HELDER, Les Hussards. 
IMPERIAL, Les Héros sont fatigués. 
LA ROYALE, La Madelon. 
LATIN, On déménage le colonel. 
LES FOLIES, La Madelon. 
LUX-BASTILLE, L'impossible M. Pi- 


Les mauvaises rencon- 


pelet. 
MADELEINE, Les Carnets du Major 
Thompson. 
MARIGNAN, Lola Montes. 
MARIVAUX, Les grandes manœuvres. 
RAIMU, Un missionnaire. 


RECAMIER, On déménage le colonel. 
RITZ, Frou-Frou. 
ROYAL-HAUSSMANN (Méliès), La Ma- 


delon. 

ROYAL-HAUSSMANN, Les héros sont 
fatigués. 

n Hamas (Otus), Sur le 
anc 

SCALA, Les Hussards. 

SCARLETT, Gas-Oil. 

STUDIO-PARNASSE, Adieu Léonard ; 
L'affaire est dans le sac. 


URSULINES, Mauvaises rencontres. 
VIVIENNE, Les Hussards. 


Films étrangers 
(Version originale) 


AGRICULTEURS (programme du 60e 
anniversaire du Cinéma). 

ARIEL, Marie Walewska. 

ARTISTIC, On ne joue pas avec le 
crime (A.). . 

AVENUE, Ordet (Dan.). 








« Rendez-vous des chansons » : Pa- 
tachou, Salvador, Gréco, Lemarque: 


16.30 : « Travaillez en musique » : 
17.00 : « Concerto »: 17.40 : « Thé 
dansant »; 18.00 : « Musique bril- 


lante »; 18.30 : « Récital instrumen- 
tal », « La Truite » (Schubert) ; 
19.08 : « Divertissement en musique 
légère »; 19.30 : « Chansons à la 
carte »; 19.55 : Nouvelles de France 
et du monde; 20.00 : Concert (Voir 
programme National): 2140 : « 3 
poèmes de Baudelaire »: 21.45 : 
« Mélodies et blues »: 22.00 : « Trois 
jours en 1955 » : « Une année mu- 
sicale à Paris », Première journée : 
« Musiques d'hier et d'aujourd'hui ». 


TELEVISION, — 12.45 : « Télé- 


Paris »: 13.15 : Journal télévisé (3 
diff.); 16.00 : « Elections législati- 
ves » : « Le vote »: 17.50 : « Elec- 


tions législatives » : « Fin du scru- 
tin et début du dépouillement » ! 
20.15 : Journal télévisé: 20.80 : 
« Elections législatives » : « Le dé- 
pouillement : Premiers résultats »! 
2130 : « Le divorce de lady ». 
Une production d'A. Korda, en 
scène de Tim Whelan; 28. 
« Elections législatives » : € Résul- 
tats ». 


A.B. CC. - 4° année 


Léon LEDOUX présente 
GEORGES 


GUETARY 
ET 
BOURVIL 


dans le triomphal succès 


LA ROUTE FLEURIE 
Au, mat. 15 h, — Soirée 20 h, 45 








BERLITZ, La Belle et le Clochard (A.). 


BONAPARTE, 

BROADWAY, licorne 
(Ang.}. 

CALIFORNIA, Les nouveaux exploits 
de Robin des Bois (A.). 

CINEAC-TERNES, Papa longues jam- 
bes (A.). 

CINE - CHAMPS-ELYSEES, £&1 
un million (A.), 


Racines (Mex.). 
L'enfant et la 


j'avais 


CINE-ETOILE, L'Arène des Audacieux. 
CINE-PANTHEON, L'or de Naples (I.). 
ELYSEES-CINEMA, La Muraille d'or 


(A.). 
ERMITAGE, La pantoufle de verre 


(A.). 

GAUMONT-PALACE, La Belle et le 
Clochard (A.). 

LORD-BYRON, La maln au collet (A.). 

MAC-MAHON, Bronco Apache (A.). 

MARBEUF, Ce que chat veut (Ang.). 

MONTE-CARLA, Les cinq dernières mi- 
nutes (A.). 

MOULIN-ROUGE, Continent perdu (I.). 

NAPOLEON, Le Grand Chef (A.). 

NORMANDIE, Continent perdu (I.). 

PAGODE, Halleluyah (A.}). 

PARIS, La Belle et le Clochard (A.), 

PLAZA, Roméo et Juliette (R.). 

REFLETS, Un mari presque fidèle 
(Ang.). 

REX, continent perdu ;(1.). 

er BERTRAND, Whisky À gogo 

ng.). 

STUDIO DE L'ETOILE, Les sept Sa- 
mouraïs (Jap.). * 

STUDIO RASPAIL, Hellzapoppin (A.). 

STUDIO 28, Kiss me Kate (A.). 

STUDIO 43, Festival de documentaires 
et dessins animés soviétiques. 

STUDIO UNIVERSEL, Le Poulain 
noir (A.). 

TRIOMPHE, Le tigre du ciel (A.). 

VENDOME, Ordet (Dan.), 


CHANSONNIERS 


CAVEAU DE LA REPUBLIQUE, — 
ln. 17.30 et 21, Champi, P. Gil- 


bert. 
COUCOU. — 21, Roméo Carlès, Robert 


Rocca. 
DEUX-ANES, — 15.30 et 21, Quitte 
ou Rouble. 
DIX-HEURES. — 22, Phénix Faure. 
LA TOMATE. — 22, R. Dorin, Roméo 


er M. Méry, J. Cathy et Jam- 
lan, 

LUNE-ROUSSE. — 22, Bang !.… 
TROIS-BAUDETS. — 2145, Les OCar- 


nets du Major Thompson. 


OPÉRETTES 


A.B.C, — 20.45, La route fleurte. 
COMEDIE DE PARIS, — 21, Bouddha 
s'amuse, 
EUROPEEN. — 20.45, Mon F'tit Pote. 
(Dim., mat. 14,45.) 
GAITE-LYRIQUE. — Relâche. 
MOGADOR, — 20.30, Les amours de 
PORTE - SAINT-MARTIN 
= - . Relâche. 
THEATRE DES ARTS, — 21, Toütou. 


CIRQUES 
polaires géants, les til : 


MEDRANO. — 14, 17 et 21, 8 
: royae 
CIRQUE D'HIVER, — 14, 17 et 21, 


Les Caroll, les Rastini, les Aigles. 


CPRPANIT 
LT:1h IP. 


UE + VENDOME 


ES FIIMSAMARCEAU 
, 












LE JAZZ 


Risques 
et périls 


© Pete Rugolo and his 
orchestra : Adventures 
in rhythm, Phillips B 
07.049 L 30 cm. micr. 


Ce sont ses arrangements 
pour l'orchestre de Stan Ken- 
ton qui ont fait connaître 
Pete Rugolo et lui ont donné 
une place de premier plan 
parmi la cohorte des jeunes 
arrangeurs blancs. Pour cet 
enregistrement, intitulé « Ad- 
ventures in rhythm », Rugola 
a réuni un grand orchestre 
de studio, où figurent de 
nombreux solistes de la côte 
Ouest, parmi lesquels on re: 
marque l'alto Bud Shank, le 
trompette Shorty Rogers, la 
pianiste Claude Williamson 
et le batteur Shelly Manne, 
Rugolo a profité de la liberté 
qui lui était laissée ps com- 
poser et orchestrer à son gré. 
Ses réalisations méritent 
d’être signalées, car elles nous 
donnent, dès à présent, un 
aperçu de ce que seront les 
grandes formations blanches 
de demain et nous permettent 
de juger des ambitions et des 
possibilités de la jeune géné- 
ration. 


La volonté de recherche et 
d'expérience est manifeste. 
Rugolo veut obtenir un son 
nouveau, qui soit caractéris- 
tique de son orchestre. Aux 
instruments traditionnels de 
la grande formation de jaza 
il ajoute la flûte, la flûte-alto, 
le hautbois et le cor. Il op- 
pose aux trompettes et trom- 
bones l'alliance des timbres 
de la flûte et des saxophones, 
obtenant ainsi une grande 
variété d'effets et de con: 
trastes. L’harmonisation ma- 
nifeste le même désir délibé: 
ré d'innovation. L'écriture est 
savante et évoque souvent la 
musique de Strawinsky. Les 
accords sont riches et Rugolo 
use avec habileté des chan- 
gements de tonalité ou même 
de modes. - 


Juger des résultats n’est pas 
chose aisée, Il faut tenir juste 
compte des efforts déployés 
par Rugolo et des risques qu'il 
courait. Ses arrangements, 
pour riches qu'ils soient, ne 
sont pas compliqués et lais- 
sent, sans les gêner, large 
place aux solistes. On ne 
peut, en revanche, passer sous 
silence l'impression d'’artifi- 
ciel et d’arbitraire que donne 
souvent cette musique. Si le 
« Good Evening Friends Boo- 
gie » est une réussite d’hu- 
mour parodique, l’utilisation 
du blues dans « Mixing 
Blues » prouve que Rugolo n’a 
pas su toujours échapper aux 
dangers qui le menaçaient, 
Ses efforts de novateur abou- 
tissent trop souvent à la 
création d'une formule « pas: 
se-partout », utilisée systéma- 
tiquement et sans discerne- 
ment. La recherche du sur- 
prenant et du brillant a fait 
négliger l'effort nécessaire de 
renouvellement. L'expérience 
valait certes d'être tentée, 
mais les problèmes du grand 
orchestre de jazz moderne 
attendent encore leur solution. 


François MALLET, 





MOGADOR 
En raison de l'immense succès 
CE SOIR à 20 h. 30 
représentation de la nouvelle 
opérette à grand spectaëele 


LES AMOURS DE DON JUAN 


avec 
MARCEL MERKES 
Paulette MERVAL  : 
Eddy RASIMI 
FREDERIQUE 
et 200 artistes 
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Mardi 3 janvier, 20 heures 
Spectacle de Variétés présenté 


ANDRE CLAVEAU 


Enregistrement du 
Crochet Radiophonique 
Quitte ou Double aves 
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On ne le constate pas sans 
quelque insatisfaction. 1955 a été 
l'année des «Diaboliques », de 
«French Cancan», des « Gran- 
des Manœuvrés »: le film que 
nous avions pris à tort pour le 
meilleur Clouzot, un Jean Re- 
noir qui confirme de grands 
dons (comme si c'était néces- 
saire), un René Clair qui ne 
trahit à aucun moment son gé- 
nie, mais n'y ajoute rien, 1955 
aura été encore l'année de la 
«Série noire », qui a produit une 
fleur étonnante, « Du Rififñi chez 
les hommes » et une dizaine de 
vesses de loup de troisième 

me : moralité, voilà Eddie 

onstantine confit en dévotion 
et nos gangsters! émigrés dans 
les cinémas de périphérie, 


Deux débuts 


En 1955, nous avons, enfin, vu 
s'affirmer Alexandre Astruc, 
avec un film contestable, et 
Alex Joffé, en toute dernière 
heure, avec ses « Hussards » 
réussis, mais dépourvus d’ambi- 
tion; par ailleurs, nous avons 
donné du galon à Yves Ciampi, 
dont «Les Héros sont fatigués », 
sous-produit du «Salaire de la 
peur », vaut mieux que son mo- 
dèle, et à J.-P. Le Chanois qui, 
dans «Les Evadés », a su mettre 
de l'ordre dans son pointil- 
lisme : au total, deux débutants 
— ou presque — qui s'imposent, 
deux réalisateurs déjà renom- 
més qui se montrent en pro- 
grès. 

Est-ce tout ? On ne peut pas 
s'attarder, décemment, à Ralph 
Habib, grand espoir des produc- 
teurs, il a deux ans, et qui 
aboutit l'insignifiance des 
«Hommes en blanc», ni même 
au Chbristian-Jaque de «Nana» 
ou au Cayatte de «Dossier 
noir » ou à l'imagerie gâteuse- 
ment napoléonienne de Sacha 
Guitry. Mais pour deux films, on 
a été injuste: «Le Fil à la 





tous ses talents, y compris celui 
d'auteur cinématographique, et 
« Chiens perdus sans collier », 
honnêtement borné, et qui a 
souffert d'avoir mieux satisfait 
un ministre que «Les Mau- 
vaises rencontres ». 

Enfin, il est deux films qu'il 
faut encore mentionner, deux 
erreurs : «Ali Baba» et « Ma- 
rianne de ma jeunesse ». On sait 
par quoi ils pèchaient : « Ma- 
rianne » par son toc, « Ali Baba » 
par son creux. Pourtant, de Du- 
vivier, de Becker, il faut souli- 
gner que, malgré leur renom- 
mée bien assise, ils ont tenté de 
se renouveler, en s’attaquant à 
des thèmes pour eux nouveaux : 
la poésie de l'adolescence pour 
Duvivier, la féerie exotique pour 
Becker. Au risque de se casser 
le cou, ce qui est, d’ailleurs, ar- 
rivé, Mais mieux vaut cela que 
de cinématographier Martine 
Carol déguisée en Nana ou de 
commander le tir aux durs de 
service, 


Conformisme latent 


Eh bien! on le verra dans un 
prochain article, par le rappro- 
chement avec les cinématogra- 
phies étrangères, ce bilan reste 
assez fmposant : il est notoire 
qu'aux festivals et ailleurs, les 
envois de France sont toujours 
ceux que l’on discute le plus, à 
, qui on reproche leur absence de 

« message » et leur «littérature », 
q mais dont on reconnaît, en défi- 
e nitive, le «caractère exemplaire. 
On y perd son latin, surtout si 
l'on pense à l’amenuisement de 
N la production (les cent films an- 
nuels fatidiques ne sont atteints 
qu’à l’aide d’une quarantaine de 
coproductions...), à la vétusté de 
> nos studios et du matériel hu- 
main artistique, et à la couar- 





Paris en parle 








patte », où Noël-Noël confirme. 





dise toujours croissante du ca- 
ital 


Mais l’insatisfaction demeure, 
A cause de je ne sais quelle 
sclérose chez nos grands hom- 
meb : Duvivier ose, maïs non 
Jean Renoir ou René Clair. A 
cause du conformisme latent 
chez ceux qui, déjà affirmés, 
devraient prendre la relève de 
ceux-là : je pense à Delannoy, 
aux Allégret, à Becker lui- 
même. À cause des trop maigres 
possibilités offertes aux jeunes 
réalisateurs, hormis dans la pié- 
taille de la «Série noire», ou 
des comédies avec Jean Richard. 
On ne peut quand même pas 
pavoiser parce qu’Autant-Lara 
invente, dans « Marguerite de la 
nuit », de placer Méphistophélès 
dans des décors caligaresques ! 


SIBELIUS 


UN CINÉMA FRANÇAIS 
EXEMPLAIRE MAIS SCLÉROSE 


N critique est fait pour critiquer : jour après jour, il lui faut enthousiasme ou colère, sous peine 
d'aller grossir les rangs des rabâcheurs du type Sainte-Beuve, 
rantes, on juge dans l'absolu, par référence constante à l’histoire du cinéma. Mais viennent les 

bilans de fin d'année : alors, on tombe dans le relatif, une cinématographie est comparée à l’autre, 
enthousiasme et colère s’estompent. C’est ainsi que, par exemple, on est bien forcé de se dire qu'en 
1955 le cinéma français a, malgré tout, mieux œuvré que d'autres. 


C'est que, dans les affaires cou- 


Le cinéma français a beau de- 
meurer exemplaire aux yeux des 
étrangers ; en fait, il liquide les 
affaires courantes : nullement 
parce que scénaristes et réalisa- 
teurs sommeillent, mais parce 
que les producteurs sont de plus 
en plus bridés par la tyrannie 
des distributeurs et des exploi- 
tants, dont les goûts — on ne 
sait comment — ont encore réus- 
si à empirer.…. 


C'est pourquoi il n’y a plus de 
«message» du cinéma français: 
et c’est pourquoi Clouzot se met 
à filmer Picasso, Grémillon re- 
fait des courts métrages, Carné 
tourne en Italie, et les inconnus 
qui ont peut-être du génie conti- 
nueront à rester inconnus. 


Nino FRANK. 





l’éternel vieillard 


I y a sans doute plus de mé- 

rite à aimer une œuvre que 
de la sous-estimer. Fort de cette 
conviction je fis naguère de sé- 
rieux efforts pour surmonter ce 
que je croyais être une aversion 
irraisonnée à l'égard de la mu- 
sique de Sibelius. J’essayai 


Sibelius 


d'écouter « objectivement », j'étu- 
diai des partitions : rien n'y fit. 
Je sortis de ce travail ingrat 
muni d’une conviction nouvelle, 
à savoir qu'avec Sibelius nous 
avions affaire au plus mauvais 
compositeur du monde, C’est sous 
ce titre que je publiai, il y a 
quelques années, dans «Com- 
bat», une étude consacrée au 
« maître » finlandais dont le 
monde fête en ce moment le 
TS -vingt-dixième anniver- 
saire. 


Je tentai donc de décrire la 
formidable maladresse, cette gau- 
cherie pénible, ainsi que les ahu- 
rissantes lacunes composition- 
nelles qui m'avaient frappées 
dans la plupart des œuvres de 





NOTRE SELECTION 


Les pièces à voir 


ADORABLE JULIA (Adorable 

Madeleine Robinson); L'AMOUR 

DESeQUATRE COLONELS (la 

drôle d'occupation) ; L'AMOUR 

» FOU (cruel Roussin) ; LE 

CHIEN DU JARDINIER (Lope 

' de Vega) ; L'ETERNEL MARI 

(Dostoïevski) ; HISTOIRE DE 

RIRE (on rit) ; INTERMEZZO 

(Giraudoux) ; LA LETTRE 

PERDUE (un Gogol roumain) ; 

LE MAL COURT (un classique 

temporain) ; MARIE TUDOR 

(le père Hugo) ; OCCUPE-TOI 
D'AMELIE 


(Fydeau) ; LES OI- 
SEAUX DE ZONE 





























Les films à voir 


En première exclusivité : LES 
GRA ES MANŒUVRES (les 
petites conquêtes) ; LES HUS- 
SARDS (les gaîtés de l'occu- 
pation) ; LOLA MONTES 
(un cinémascope d'avant-garde); 
HALLELUYAH (un classique 
toujours jeune) ; PLACE AU 

(une attraction) ; 

ONTINENT PERDU (un mer- 

veilleux voyage) ; LES SEPT 


SAMOURAIS (six mousquetaires | 


japonais) ; RACINES (brûlant 
Mexique) ; ROMEO ET JU- 
LIE 


E (Shakespeare et Pro- 
kofiev). : 





Sibelius. Je disais, il me semble, 


que ce que la plupart des ama- 
teurs de cette musique prennent 
pour un signe d'originalité n'était 
en vérité que le fait d’une in- 
compétence technique peu com- 
mune. Aujourd'hui — malgré les 
quatre-vingt-dix ans d’un compo- 
siteur qui de toute sa vie n'a 
écrit que de la musique sénile — 
mon opinion n'a guère varié, 
mais il y a, en revanche, autre 
chose de changé. En France jus- 
qu'ici on ne se préoccupait pour 
ainsi dire pas de Sibelius, et 
voici que cette chance dont nous 
avons bénéficié jusqu’à présent 
semble vouloir se dérober. C’est 
ainsi que d’une bonne partie de 
notre presse émanent des voix 
qui se mêlent harmonieusement 
au grand concert d’'éloges dont 
les échos retentissent dans le 
monde entier. Plus spécifique- 
ment, «Combat» (O, ironie du 
sort !) publie sous la signature 
de G. A. l'éloge le plus dithyram- 
bique de tous. 

Mais après tout, ce n’est que 
justice : du point de vue socio- 
logique, international et journa- 
listique, l'équilibre est rétabli. 
Seulement je crains fort que cet 
équilibre-là ne fausse complète- 
ment la balance de notre vie 
musicale au sein de laquelle 
l'œuvre de Sibelius ne saurait 
jamais constituer qu’un très 
lourd poids mort. 

René LEIBOWITZ. 


ms AU CINÉMA ss 
1 
Les cinq |} 
dernières | 
minutes 
© Film ltalien de Giu- 


seppe Amato (Monte- 
Carlo). 


Tut n'est pas rose dans 

le Cifñiéma italiéh. Ainsi de ce 
petit film stupide, où l’on 
s'étonne de rencontrer des 
noms tels que ceux de Linda Z 
Darnell et de Vittorio de Sica, £ 
pour ne parler de Sophie 
Desmarets ni de Peppino de 
Filippo, que l’on voit, de Na- 
dia Grey et de Rossano Braz- 
zi, qüi ont dû sauter au mon- 
tage, on ne sait pourquoi. 


Parfaite salade romaine et 
internationale. Il est vraiment 
curieux d'entendre l'Améri- 
caine et la Française donner 
la réplique aux Italiens avec 
une volubilité toute péninsu- 
laire, grâce à un vaillant dou- 
blage, qui, en revanche, épar- 
gne M. Pierre Cressoy, lequel 
parle français fort bêtement. 


C'est le type même de la 
pièce filmée, dans un unique 
décor ou presque, toute en 
dialogues concernant mariage 
et cocuage : or il s’agit d’un 


NAN ANNEE ENNNNNAAANANEAENT ET EEE EAN TEA AAAANNNAANNNENEEEE AVENIR EEL AA NANNANANENNNIANANANNNN 


scénario dit original! Amato,z 
qui signe « Les cinq dernières 
minutes », est un producteur- 
réalisateur. Roger Richebé pa-2 
raît un grand homme auprès 
de lui, 


2 


FATANNNNNAANAANANNNNNANNNNN 








ELLE REMPLACE 
RITA HAYWORTH 








Roger Pierre 
Jean-Marc 
Thibault 
et Aznavour 
à l'Olympia 


OGER PIERRE, Jean-Marc 
Thibault, champions de la 
bonne humeur, transportent 
sur la scène du music-hall tous 
leurs petits copains du cabaret 
lis travaillent à froid. Et décou- 
pant au vitriol leurs meilleurs 
personnages dans la parodie. 
Neuf silhouettes nouvelles de ma- 
ris à l’escale permettent à la pi- 
quante Nadine Tallier de se pré- 
sénter enfin elle-même dans le 
sketch du « Bistrot du port ». Elle 
recommencera. 

Autres débuts prometteurs. Ceux 
du public, invité pour clore la soi- 
rée à taper sur des casseroles : 
il s’en sort « bruyamment ». 

Aznavour triomphe sur deux 
tableaux. Involontairement. Anny 
Fratellini, qui Je précède, semble, 
lorsqu'elle chante, sortir directe- 
ment de son école. Elle danse 
aussi et joue de tous les instru- 
ments : elle a de qui tenir. 


Aznavour p'a pas la voix. Il 
s'en passe, Et même très bien, Il 
a depuis longtemps bousculé tou- 
tes les conventions. Fait éclater 
les mots, Ce n'est pas un chan- 
teur ? Peut-être, Mais il y a, der- 
rière, plus, et mieux. La chanson 
moderne lui doit en grande partie 
son style et ses nerfs. 

Gloria Lasso a de bons disques. 
Qu'elle s'y tienne, 

R. ©. 


L'EXPRESS. 





La blonde Kim Novak, que 
l'on voit ici se pencher à la 
portière du train qui l'amène 
à New York, a été choisie 
par la firme «Columbia» 
pour tourner tous les rôles 
primitivement distribués à 
Rita Hayworth. 
Rita, qui était sous contrat 
avec la Columbia, avait refu- 
sé, il y a deux ans, de tour- 
ner «Joseph et ses frères» 
pour suivre le chanteur Dick 
Haymes, d'avec lequel elle 
est, d’ailleurs, aujourd’hui 
divorcée. Depuis, elle n’a plus 
tourné dans aucun film. 
Kim Novak, vedette de 


« L'Homme au bras d’or », le 

film le plus brutal de la sai- 

son, recueille très opportuné- 

ment les miettes de ces dis- 

sensions. Son prochain film 

s'appelle précisément « Pique- 
nique ». 





EXPRESS 


@ LEUR PREMIERE REN- 
CONTRE ETAIT SUR COM- 
MANDE. Grégory Peck a 
épousé, samedi soir, la jeune 
journaliste française Véroni- 
que Passani, qui avait fait sa 
connaissance en linter- 
viewant il y a quelques an- 
nées. Le mariage civil a eu 
lieu dans l'intimité dans un 
ranch californien appartenant 
à des amis de lacteur. Le 
voyage de noces sera court, 
car Grégory Peck doit être de 
retour mardi aux studios de 
la Fox, où il tourne « The 
man in the grey flannel 
suit ». Sa première ferame, 
dont il était divorcé, définiti- 
vement, le jour-même, conser- 
ve la garde des trois enfants. 








@ L'Association des auteurs de 
films a élu au cours de son assem- 
blée générale son président, M. 
Pierre Chanlaine, et ses vice- 
présidents, MM. Jean Delannoy 
et Georges Van Parys. 


— Lundi 2 janvier 1956 B 





LES RÉSULTATS 


; © Football ,; 


; Championnat de France 
DIVISION NATIONALF. 

+ Lyon bat S:rasbours : 2-0 ; 

*Lens bat Bordeaux : 2-0 ; *Tou- 

louse et Nice : 1-1; *Monaco bat 

Marseille : 3-0 ; *Reims et Nimes 3 

1-1 : Metz bat ‘Racing : 2-1 ; *St- 

Etienne bat Lille : 4-1 : Sedan bat 















































































*Sochaux : 2-0 ; *Nancy bat 

: 1. 2 

Tea t. — 1. NICE, L _ 

. Reims, Lens, 24 pts; 4. D» 

à pts ; 5. Monaco, St-Etienne, Se 

dan, 22 pts : 8. Racing, Marselila, 

AT 21 ‘pts ; 10. Nancy, 19 pts ; 11. 
Toulouse, 18 pts : 12. mu “4 

Metz, 17 pts ; 14. Strasbourg, r 


16. Nimes, 13 pts ; 
18. Troyes, 11 pts 


DIVISION 


deaux, 15 pts : 
17. Lille, ONDE 
SECON N 
, mes bat Angers : 3-2 : Nan- 
tes "ni Sète : 4-2: ‘Béziers ne 
Alès : 3-1; Cannes bat CES à 
2-0: *Le Havre bat Besançon = LE 
Montpellier bat ‘Aix : 19 ; © ; 
lon et C.A. Paris : 1-1 ; une 
et Red Star : 0-0 ; *Roubaix 
: 1. 
PE ae Stade Français-Valen- 
ciennes est disputé aujourd ns 
Ciassement, — 1. VALENC 
NES. 30 pts : 2. Rennes, 29 ES 
3. Alès et Béziers, 26 pts ; 5. ne 
Français, 24 pts ; 6. re, : 
pts : 7. Angers et Cannes, 23 2 : 
9. Red Star, 22 pts ; 10. Nan L 
22 pts : 11. Besançon, 21 pts ; : 
Roubaix, 19 pts ; 13. Toulon, : 
pts : 14e Le Havre, 18 pts: 13. 
Aix, 17 pts: 16. Rouen et Perpi- 
gnan, 16 pts : 18. Sete, 15 pts ; 
19. Montpellier. 14 pts : 20. C.A. 
is, 12 pts. 
PYaisectonnes le Stade 
le Red Star et Roubaix 
un match en mans 
COUPE DE FRANCE 
(Matches à rejouer) 
Rochechouart bat Le 
ki Tonasses bat St-Nazaire : 


e Boxe 


MITRI VAINQUEUR 

A TUNIS 

TUNIS. — L'Italien Tiberio Mitri, 

ancien champion d'Europe des poids 

moyens, a battu hier soir, au Palais 

de la Foire à Tunis, Biil Jo Cohen. 

par abandon à la Se reprise d'un 
combat prévu en dix. 


e Rugby XV 


RENCONTRES 
INTERNATIONALES 


Français, 
comptent 


Vésinet : 
3-0. 


Cardiff bat ‘Nantes : 26-9 ; à 
Toulouse (samedi) Pyrénées bat 
Combined Services 12-9 : *Maza- 
met hat Coins vrvices : 8-6. 


AUTRES MATCHES 
Tarbes bat Ra r: 14-33 
maux bit Céret : 6-N 


e Jeu à XI 


RENCONTRE 
INTERNATIONALE 


A bordeaux, Nouvell:-Zflande bat 
Armée française : 10-7 


*Car 


Cet après-midi 
‘Pau (14 h.) 


FKIX DES LANDES 


(Haies - À réclamer - 
200.000 fr. - 2.800 m.) 
101 Hilane Etoc. P. Biancone 68 
102 Médiane . .... F. Thirion 66 
163 Réeiteur  ...... R. Gilard 63 
105 Clodion EI F. Loltiot 64 
106 Veneur HII M. Girard 64 | 
107 First Step L. Bates 64 | 
109 Half Pint J. Roelanld 6u 
@ Je choisis : RECITEUR et ME- 
DIANE. Outsider : Bilane Etoe. 
PRIX BERNADOTTE 
(Steeple - 
250.000 fr. - 3.400 m.) 
201 Ciel du Midi G. Gottlieb 86 
203 El Boudjadia J. Audon 60 
204 Azrou  ........ L. Bates 60 
205 Malène ... F. Martinez 60 
206 Chachiik F. Lolliot 60 
208 Tangible P. Biancone 60 
@ Je choisis : AZROU et CHACH- 
LIK. Outsider : Ciel du Midi, 
PRIX DES PYRENEES 
(Haies - 
250.000 fr. - 3.000 m.) 
301 Malissor ........ C. Maire 64 
304 Sirenis ........ M. Girard 64 
305 Chauve Souris .. F. Loilliot 64 
307 Tamerian ...... L. Bates 63 
311 Datis HIE ...... A. Yglesias 62 
313 Houx .......... R. Mantelin 62 
@ Je choisis : SIRENIA et DATIS 
IL. Outsider : Houx. 
PRIX JOSEFH 
DE GONTAUT-BIRON 
(Steeple - Handicap - 
300.000 fr. - 4.000 m.) 
1402 Radium J. Miller 69 
403 Lord Boby .... C. Maire 69 
404 Be Quick IE .... F. Lolliot 67 
405 Grand Electeur.. T. Thirion 66 
406 Butterfiy LL .... M. Girard 64 
@ Je choisis : RADIUM et LORD 
BOBY. Outsider : Butterfiy HE, 
PRIX D'ALBRET 
(Haies - 
250.000 fr. - 2.800 m.) 
(PARI TIERCE) 
501 Sideral ......., J. Audon 86 
502 Bioline C. Bertiglia 84 
5064 Le Lethe + M. Girard 64 
506 Moinca A. Yglesias 84 
506 Brienzo P, Biancone 64 
507 Le Sauteur + C. Maire 62 
508 Le Rosier ...... J. Roelanid 62 
5006 Sybrige ... + W. Hall 62 
510 La Misaine M. Girard 80 
511 Blidnette ...... G. Gottlieb 60 





2 Je choisis : BIOLANE et SIDE- 
. Outsider : Moines, 








DU WEEK-END | 


CHAMPIONNAT 
DE FRANCE 


*Avignon bat Bayonne : 45-8 
*Carcassonne bat Carpentras : 42- 


18 ; Perpignan bat ‘Celtic : 17-0 ; 
Toulouse bat Lyon : 14-8 ; *Ville- 
neuve bat Lézignan : 16-5 


Les rencontres Albi-Bordeaux ei 
Marseille-Cavaillon ont lieu aujour- 


d'hui. 

Classement. — 1. AVIGNON, 40 
pts ; 2. €æ:cassonne, 37 pts; 3. 
Marseille, 34 pts ; 4. Albi, 34 pts ; 
5. Perpignan, 33 pts ; 6. Villeneuve, 
32 pts ; 7. Lyon, 31 pts ; 8. Bor- 
deaux et Lézignan, 29 pts ; 10, 
Toulouse, 28 pts; 11. Cavaillon, 
26 pts; 12. Celtic, 
Carpentras, 17 pts ; 
que, 14 pts. 


e Cyclocross - 


BUNEL DOMINE 
A BIEVRES 


1. Pierre Bunel, les 20 km. en 
1 h. 4 ; 2. Hamann, à 2’ 1”; 
3. Lauer : 4, Duval ; 5. Legras, etc 


e Handball 


RENCONTRE 


INTERNATIONALE 
*Paris bat Palatinat : 20-19 


© Basket 


RENCONTRE 


INTERNATIONALE 
Tel - Aviv bat 
55-49. 


e Ski 
LES CHAMPIONNATS 
DE BELGIQUE 
A Vai-d'Isère - Slalom spécial : 
1. Philippe Gérard ; 2. Hotermans ; 
3. Philippe Washer, Combiné : 1. 
Philiope Gérard 


‘Saint-Etienne : 


Le XV de France 
connu 


aujourd’hui 


C'est aujourd’hui que la F. | 
FR. fera connaître l’équipe | 
de France qui doit jouer le 
14 janvier à Edimbourg con- | 
tre l’Ecosse. Certains postes | 
resteront douteux, il faudra | 
attendre quelques jours pour | 
être fixés définitivement. 

Cependant Vannier, Dupuy, 
Bouquet, Boniface, Belaya, 
Baulon, Chevallier, Domenech, 
Bienes, Labadie sont à peu 
près certains de figurer sur 
la liste. | 

Pour Dufau, Domec, Jean | 
Prat, les sélectionneurs de- 
manderont sans doute quelque 
réflexion, la désignation de 
ces trois joueurs étant fonc- 
tion de leur état de santé. 


Rapports probables 


PRIX DES LANDES | 
4 Réciteur 11/2 Médiane | 
1 Blanc Etoc.: 10/1 Glodion II 
/2 First Step 7/1 Veneur III 
PRIX BERNADOTTE 
4 Azrou 6/1 El Boudjad. 
2 Chachlig 8/1 Ciel du Midi 
/2 Malène 10/1 Tangible 
PRIX DES PYRENEES 
6/1 Houx 
8/1 Malissor 
12/1 Chauve Sou. 


10 Sirenia 
1 Tamerlan 
/1 Datis III 
PRIX JOSEPH 
DE GONTAUT-BIRGN 


1 Radium 
‘4 Be Quicf II 
/2 Lord Boby 
PRIX D'ALBRET 
/4 Bioline 10/1 Moïinca 
/1 La Misaine 7/1 Le Sauteur 
2 Sideral 10/1 Le Rosier 


11/2 Butterfly II 
6/1 Grand Elec. 





r 
19 pts ; 13 
14. Côte Bas- 
! 





Samedi à Vincennes 
PRIX D'ORLEANS 


1. Jamour . G. 43 
Mn ' 

2. Jabadao II A sostréde sd CO 
D D É é froitioiéisdi te D 20 
Non placées : Jasmine D, Jézabel P, 
Jerrie, Jane Grey, Jugata, Jennifer, 


Joan Williams, 
rette, Jevada. 


PRIX DE SELESTAT 


Jeanick B, Jeune Per- 


1. Jingo 28 
2. Jour de Fête IL ............ 
3. Joli Cœur II 

Non placés : Jutland TI, Janot II 


Jericho II, Jaloz, Jass T, Jaïre Volo, 
Jan Williams, Jurançon. 


PRIX CARPENTRAS 


L DUREE. : open torse DUR 
P, 24 

2. Fougère IIL ,..........:.,.. P. 96 
3. Glorieuse IIL ....,.........,, P. 30 
Non placés : Gas de St-Urbain, Ga- 
nymêède, Gazelle  d'Espoir, Fabiano, 
Grand Due II, Forator, Goéland 
d'Amour, Guichet, France, Fanette, 


Grand Monarque, Galéjade III, Fanfan 


F, Georges Bizet, Fontaine le Port, 
Granada. 
Rapports couplés : (33) gagnant 


618 fr., placé 209 fr.;: 
{r.; (98) placé 171 fr. 


PRIX D'ECOUCHE 


(100) placé 220 


vrve 
ESS 


LD ras, ibritugiifios 
P. 20 

& ES. 6, coupebien cègocve P. 44 
3. Indianapolis ,............... P. 23 
Non placés : Ilan Williams, Insurgé, 


llot du Marais, Ictus, Idaho II, Iatrion, 
Illico de Corcelles, Impftingen, Idéal de 
la Barre, Issy les Moulineaux, Icarius 


Cet après-midi au Stade Charlety 
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Rex Willis conduira l'attaque 
de Cardiff devant le P.U.C. 


PRES une semaine passée à Chatel (Haut e-Savoie), les rugbymen du P.U.C. ont dû retrou- 
ver toutes leurs forces. Les étudiants ont montré à Valence que leur attaque était toujours 
efficace. Cet après-midi, ils seront opposés, à Charléty, à l'excellente formation de Cardiff, 

le meilleur club du Pays de Galles, On reverra avec satisfaction le brillant demi de mêlée Rex 
Willis, un des héros du dernier France-Galles. Avec lui, l’ailier Rowlands, le centre Griffiths, le 


CARDIFF 


Alan Priday ; 

C.L. Davies, Griffiths, Ni- 
cholls, Rowlands ; 

(o.) Glyn John; 

(m.) Rex Willis ; 

Lewis, Goodfellow, Nelson, 
Collins (cäp.), Thomas ; 

Evans, Beckingham, Dono- 
van. 

Réserves : Welles, 
Howe, Dodd, Thomas. 


P. U.C. 
Gaillard. 
Blanc, Roques, Stener, De- 

valuez ; 

(0.) Daguès ou Haget ; 
(m.) Choquart ; 
Duffau, Frémaux, Krotoff ; 
Hoche, Donnet : 
Panciroli, Courault, 


Joseph ; 
Remplaçant : Stabbles 


Mark, 


Jean 


Deux défaites 
pour les 


« Combined Services » 


Les Combined 
guère été heureux au cours de 
leur déplacement dans de Midi. 
Battus samedi à Toulouse (12-9) 
par la sélection des Pyrénées, ils 
se sont encore inclinés, hier, à 
Mazamet, par 8 points à 6. 

Le match de Toulouse revêtait 
un intérêt particulier pour les 
sélectionneurs français : ils 
avaient l'ultime occasion de dé- 
nicher un oiseau particulièrement 
rare : le demi d'ouverture qui 
jouera avec da France contre 
l’'Ecosse, le 14 janvier, à Edim- 
bourg. Hélas ! le jeune Michel 
Bernatas (Cahors) n'a pas ré- 
pondu aux espérances placées en 
lui et le problème demeure donc 
entier. Les sélectionneurs ont eu, 
en revanche, le loisir d’admirer 
un grand joueur : Ken Scotland... 
demi d'ouverture des Combined. 
Voilà un garçon dont on repar- 
lera au cours du prochain Tour- 
noi des Nations. 


Services n’ont 


II, Ike Williams, Illico Presto, lota, 
Idle Williams, Iris VII, Icare VI. 

Rapports couplés : (137) gagnant 
550 fr., placé 205 fr.; (7) placé 175 
fr.; (141) placé 326 fr. 

PRIX JULES LEMONNIER 
Dead-heat pour la 1re place. 
SCORE. . sions iroronccose 08 

P, 18 

L Gardon . G. 20 

P. 18 

CON ., coiorredocthosstore TT D 

Non placés : Gallion, Héléagnus B, 

Hallali, Haut Médoc: LB, Estelle IV, 
Etchida. 

PRIX ARISTE HEMARD 

LMD D ....,:..s4058 0. OR 
P. 37 

2. Heure d'Amour ............ P, 27 
3. Huguette des Hagues ...... P., 19 
Non placés : Hussard II, Hérodiade 


II, Horus L, Hermine Mab, Hirosaka 
R V, Héli Volo, Haut Bourg, Hatik. 


Rapports couplés : (34) gagnant 
606 fr., placé 159 fr.; (33) placé 167 
fr.; (15) placé 80 fr. 


PRIX DE CHATEAUROUX 
Dead-Heat pour la’1re place. 


1. Fils de Laïlze .............. G. 119 
L'ORDRE ie sc insonocves DE. D 

P, 14 
8. Farfad@ei ME: 5:23. iciecs P. 14 

Non placés : Fakir VII, Fleur de 
Mai B, Fanfreluche, Fuga, Farimarine, 
Fleur de Mars, Farbauta, Frédégonde,' 
Fabius IIL. 

Rapports couplés : (45) gagnant 
591 fr. placé 160 fr.; (75) placé 140 
fr.; (78) placé 23 fr. 

PRIX D'ANNEOY 
1. Gitane Royale .............. G. 45 
P, 20 
2. Gentilhomme .............. P, 45 
ON OU ASPIRE PPT nn 

Non placés : Gogo, Gars des Londes, 
Gerad O, Good Boy, Gal Luron B, Gal- 
licourt, Gabrielle, Guittoune, Georgie 
Bird, Grenoux, Gavotte de la Richard, 


Guifieur, Gen- 


tjane. 


Hier à Vincennes 
PRIX DE FONT-A-MOUSSON 


Golden Tilé, Galéjade, 


LL Tédemtnés “::::575 029% 0%, G. 67 

P, 17 
2. Il s'en VR,.........vde0. 4 -. P. © 
3. liund P. 1 


Non placés : Idole II, filico TL, Iris 
Bleu G, Inva, Isara III, Iberus, Indien 
J, Irrésistible, Indou. 


PRIX DE CHALON-SUR-SAONE 


1. Joute de la Ruquetière ...... G 7 
é P., 20 
SRE dre derbi eo dde LE 
RTE PPT PE UE 
Non placés : Janice Wüliams M, Ju- 





demi d'ouverture Glyn John, 
l'avant Beckingham, tous in- 


ternationaux. 

Le P.U.C. compte sur Hoche, 
Courault, Donnet, Frémaux, Kro- 
toff et surtout sur ses centres 
Stener et Roques pour triompher 
de leurs valeureux adversaires. 

Panciroli et Devaluez, militai- 
res sont incertains. Il n'est pas 
impossible que l'international An- 
dré Haget occupe son poste à 
l'ouverture. 


Cardiff s’est fait la main 


à Nantes 


C'est une facile victoire (26-9) 
que les rugbymen de Cardiff ont 
remportée sur le Stade Nantais, 
renforcé par le demi d'ouverture 
Bridart (La Rochelle) et le 3° li- 
gne Le Bourhis (St-Nazaire). 

Les Gallois ont eu la direction 
des opérations d’un bout à l’au- 
tre de la partie, marquant six 
essais. Au début de la seconde 
mi-temps, ils menaient par 26 à 
3.et l’on comprend que, dans ces 
conditions, leur défense ait été 
plus lâche au cours des ultimes 
minutes du match. 

Le centre Gordon Wells, l’ou- 
vreur Richards et le demi de mé- 
lée Rex Willis, particulièrement 
en verve, seront de rudes adver- 
saires pour les étudiants pari- 
siens. 





Lyon prêtera son terrain 
a Vienne 

A la suite des récentes pluies, 
le terrain du stade de l’isle, à 
Vienne, étant impraticable, les 
dirigeants’ viennois ont demandé 

ceux de l'O.U. la possibilité 
d'utiliser le stade des Iris, à 
Lyon, pour leurs matches de 
championnat -si le temps demeu- 
rait pluvieux. 

Les dirigeants Jyonnais ont ac- 
cepté et si les matches avaient 
lieu à la même date, ils pour- 
ralent même être jumelés. 


nius, Jezabel VI, Jettingen, Java, J'y 
Crois. 
PRIX DE FONTAINE-HENRY 
1. Histoire de France ........ G. 
P. 17 
2. Hardi Williams .............. P. 25 
3. Hais .... P., 6€ 


Non placés : Hérodiade L, Gribouille, 
Gitane X, Hazel II, Grandeur, Geanus 
B, Hébé Clieyillaise, Gazelle II, Gar- 
gentua, Hanilo, Hilda II, Geric D. 


PRIX DU CROISE-LABOCHE 


1. Flore Bird ..... . G. 1.351 

P, 215 
À, PNR ic orsocréioi ess D 50 
D ONE TE nds ironie D 64 

Non placés : El Gallil, Gamine de Ré. 
jane, En Avant, Galéjade, Gâteauville, 
Héros de Tracy, Faust V, Flocon II, 
Filou II, Haïiros II, Halifax II, Epi 
d'Or, Festival II, Grandvilliers II, Fa- 
lémé, Fort de France R. 

Rapports eouplés : (17) gagnant 
2.031 fx, placé 920 fr.; (13) placé 
1.788 fr.; (68) placé 994 fr. 

Rapports tiercé (ordre différent) : 
23.039 fr. ; (avec ordre d'arrivée 
conforme (7-2-13) : 115.195 fr. 

PRIX DE MONTPELLIER 
L Prons Tirour IL .,:......... Q, 
2 : | 
2. Glycine Fe . P. 25 
& MERDE... mec D, 0 
Non placés : Fez C, Eric II, Fanfan 


la Tulipe, Galathée de Grandchamp, 
Froufrou de Pierrette, Guetteur II, Elan 


D, Ferline M, Gem II, Ex-Carmen, 

Fleur du Pont, Faon Kairos, Fée des 

Neiges, Emeraude X, Esdelor, Elgalla, 

Giovanna. 

PRIX DE COGNAC 

Le D M Doors! G. 189 
P. 4# 

L'or titi re013 P. 22 

DS DE. radios is P. 42 


Non placés : Iris des Essarts, Im- 
partiale, Isard V, Imperator III, Impe- 
rious, Indiana V, Idéal de Riez, Image, 
Idalium II, Iolaus. 

Rapports couplés : 
1.019 fr., placé 349 fr.: 
fr.; (52) placé 285 fr. 


PRIX DE CASTELNAUDARY 


(73) gagnant 
(77) placé 621 


D RE né rris cree té ès G. 50 
. P. 17 

2. Motion. Nr: initie De 28 
3. Hernani de Grandchamp ,. P. 14 
Non placés : Hulm G, Hourvari, 


Houpette III, Histoire de Rire VI, Har- 
monie IV, Hortensia M, Hippo Nor- 
mand, Héliotrope D, Hamelet II, Hou- 


lette”F, Hé Lui, Haïllstrom. 
PRIX DE POITIERS 
LL. D VD D bis © 6 
P, 24 
2. Glamour II + 
&. ONE) Line ne lo05 ve °° ares P. 


44 

Non placés : Gal Pinson, Griselda III, 

Golden Tilé, Gitane XVI, Gars Bour- 

bonnais, Gamin des Touches, Gale Ré- 

velllon, Gentiane, Ginetta, Gipsy VII, 
Général III. 


L'EXPRESS. 





Les skieurs français 
victimes de la lutte 
entre les stations 


Le problème de la sélection des 
skieurs préoccupe Gilbert Chap- 
paz. 


Gilbert Chappaz, directeur de 
l'équipe de France, descente et 
slalom, est très! inquiet par les 
problèmes que soulève la sélec- 
tion des skieurs pour les Jeux 
Olympiques de Cortina. Il s'agit, 
on le sait, d'éliminer 2 garçons 
et 3 filles parmi les skieurs et 
skieuses qui ont été preselection- 
nés et qui ont participé aux di- 
vers stages d'entraînement. 


D'après Gilbert Chappaz, pour 
que cette sélection soit juste, il 
faudrait se baser sur les résul- 
tats de l'an dernier et organiser, 
avant la date limite du 10 jan- 
vier, quelques courses chronomé- 
trées. Malheureusement, les 
conditions d’enneigement sont in- 
suffisantes et il n’est pas possi- 
ble de mettre sur pied ces épreu- 
ves, C’est la raison pour laquelle 
quelques skieurs sont envoyés à 
Adelboden et que tous les skieurs 
français se retrouveront à 
Wengen. 


Il est dommage que pour des 
motifs de rivalité entre stations 
les skieurs français re puissent 
pas participer aux courses de 
l'Hammaekann, car ils participe- 
ront à une course qui ne sera, 
au fond, qu’un championnat de 
France, la Coupe Emile-Allais, à 
Megève... 


P. SIMIANE. 





e Tennis 


© Vie Selxas na remporté le tour- 
noi de tennis du «Sugar Bowl» À 
la Nouvelle-Orléans, en battant 
Dick Savitt en cinq sets : 2-6, 4-6, 
6-2, 6-1, 6-2. 








Le classement 


des pronostiqueurs 


L L'Express (no- 
vembre ei décem- 


bre seulement) 28,93 % 
&. Combat ......... . 28,2 % 

Sud-Ouest …...... 28,72 % 
4. Sport complet .... 28,70 # 
5. Daily Dail ......, 2854 % 
& PERS... 2751 % 
7. La Voix du Nord 26,66 % 
& L'Aurere. ........ 2651 % 

Le Progrès de 

CU Pre ps 2651 4 


Egypte 


Mathieu Giovannelli, qui monte 
actuellement au pays des “Pha- 
raons, a remporté deux victoires, 
samedi 24 décembre et une le len- 
demain. 


Trotting 


ROGER CERAN-MAILLARD 
SOUFFRANT, NE DRIVERA PAS 
PENDANT PLUSIEURS 
SEMAINES 


Roger Ceran-Maillard doit s'as- 
treindre au repog et sera indispo- 
nible pendant un certain temps. 
Nous souhaitons à l'excellent pro- 
fessionnel un très prochain réta- 
blissement. 


Cette semaine 


CALENDRIER DE JANVIER 


2 Lundi, — PAU : Prix Joseph de Gon- 
taut-Biron (steeple-chase, handicap, 
300.000 fr., 4.000 m.). 


3 Mardi, - VINCENNES : Prix 
d'Amiens (attelé, 500.000 fr., 2.800 
mètres). 

4 Mercredi. — VINCENNES: Prix 
d'Amiens (attelé, 500.000 fr., 2.800 
mètrés). 

5 Jeudi. —— VINCENNES : Prix de la 
Ferté-Macé (monté, 500.000 fr. 
2.250 m.). 

6 Vendredi. — PAU : Prix de l'Adour 
(steeple-chase, 300.000 fr., 4.000 m.). 
Samedi. — VINCENNES : Prix de 
Montargis (attelé, 500.000 fr., 2.700 


mètres) 

8 Dimanche. — VINCENNES : Prix de 
l'Ile-de-France (monté, 2.000.000 de 
fr., 2,250 m.) ; Prix Charles Tier- 
celin (attelé, 1.500.000 fr., 2.250 m.). 


— Lundi 2 janvier 1956 4 
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Nice à Toulouse (1-1) a conservé son siège 
Lens rejoint Reims à la deuxième place 


e Cyclisme 


Strehler bat 
le record du monde 
des 10 kilomètres 
de 12 secondes ! 


Le Suisse Strehler est bien le 
grand champion annoncé, digne 
successeur des Koblet et Kubler. 
A Zurich, äil s’est offert des 
étrennes de choix : le record du 
monde des 10 kilomètres sur 
piste couverte. Strehler n'a pas 
fait de détail il a couvert la 
distance en 12’ 39” 3/5, alors que 
le précédent record appartenait 


au champion du monde de pour- | 


suite, l'Italien Messina, en 
12’ 51” 4/5, soit un gain de 
12 secondes !… 

+ 


Senfftleben-Forlini 
irrésistibles à Bâle 


A Bâle, Senfftleben-Forlini — 
que les Parisiens n'ont pas 
encore eu le plaisir d’applaudir 
cette saison — ont remporté 
l'Américaine de 100 kilomètres à 
la moyenne de 48 km. 818, ce qui 
constitue le nouveau record de 
la piste (ancien record : Koblet- 


e Athlétisme 


von Buren: 2-h. 6’ 35"), 


CLASSEMENT 


1. Senfftleben-Forlini (Fr.), les 
100 kilomètres en 2 h. 2’ 54” 
(moyenne : 48 km. 818); 2, à 
un tour : Plattner-Pfenninger 
(S.), 8 Strom-Arnold (Austr.), 
4. Petry-Schauermann (All), 5. 
Decorte-Ryckaert (Bel), etc. 





Norris vainqueur 
à Sao-Paulo... 


La traditionnelle course de la 
Saint-Sylvestre, disputée à Sao 
Paulo (Brésil), a vu au départ 
293 concurrents, dont 22 étran- 
gers. Sur les 7 km. 300 du par- 
cours, des milliers de spectateurs 
étaient massés qui profitaient de 
la douce tiédeur de l'été sud- 
américain, 

Dès le coup de pistolet du star- 
ter, l'Anglais Ken Norris prenait 
la tête devant le Suédois Nilsson. 
Dans le peloton, on se bousculait 
et on jouait des coudes à qui 
mieux mieux. 


A mi-course, les deux Euro- 
péens se trouvaient toujours en 
tête, mais étaient talonnés par | 
l'Allemand Konrad, Peu après, le | 
Yougoslave Stritof parvenait À se | 
Joindre aux leaders, Tandis que | 
Norris s’envolait dans le dernier 
kilomètre, Nilsson s’effondrait et | 
rétrogradait sérieusement, Norris 
triomphait sans être inquiété ; 
Stritof terminait second, À cinq | 
secondes, Pour la troisième place, 


nr 





| 
| 





Konrad devait s’incliner devant | 


d'un coude à coude spectaculaire. 
Par équipe: victoire très nette 
du Brésil, 


CLASSEMENT 

L Ken Norris (Ang.), 22 18” 
2/10 ; 2. Stritof (Youg.), 22’ 23” 6; 
3. Gonzaga (Brés.), 22’ 31”; 4. 
Konrad (AIL), 22 47” 6; 5. Oli- 
velra (Brés.), 22’ 53” 9: 6. Mi- 
randa (Arg.), 22 58” 6; 7. San- 
tos (Brés.), 23’ 01”; 8. Mendes 
(Brés.), 23’ 02”; 9. Calixto (Brés.), 
23" 05” ; 10. Santiago Novas 
Chili), 23° 83” ; 11, Nilsson 
D 23’ 384”; 12. Pino (Brés.), 


et Addèche 


à Barcelone 


A Barcelone, sur les 10 km, du 
classique prix Jean-Bouin, le 
Français Addèche a remporté un 
beau succès devant Garcia, Ameur 
et les Espagnols Molins, Rojo, 
Coll, Quesada ete. 

Addèche et Ameur — bien que 
le parcours routier et plat de 
l'épreuve ne les ai guère avan- 
tagés — ont confirmé leurs gran- 

qualités de coureurs de fond... 
os deux représentants ont posé 
6 façon indiscutable leur candi- 
ature pour le Cross des Nations. 


le Brésilien Gonzaga, À = 
| 
| 


Lille s’enfonce encore 
Sedan devient dangereux 


ET a fort bien commencé pour Nice ! Le leader du cham- 
pionnat de France a, en effet, bénéficié d'un ensemble de 
circonstances qui lui permettent, non seulement de conser- 
ver son siège (de leader), mais encore de maintenir l’avantage 
de 2 points qu'il possédait sur Reims. Tenus en échec à Tou- 
louse (mais c’est là un excellent résultat), les Azuréens pro- 
fitent du nul que les Rémois ont dû consentir aux fougueux 
Nîmois. Incontestablement, la position des Nicçois est solide et 
Reims éprouvera, sans doute, quelques difficultés à les en 
déloger. Car Reims, en dépit du point qu'il a cédé à Nîmes (et 
Kopa ne marqua à 80° minute que sur penalty), demeure plus 
que jamais le candidat numéro 1 au titre qu’il détient. 
Mais le double « draw » des 


leaders a amené, comme prévu, : 
pe en dont De 8 à 

, bon vainqueur ordeaux, 
et qui ‘rejoint Reims à la place Metz impose 
de 2°; Lyon, qui, sur son terrain, 
a éliminé Strasbourg ; Monaco, » 
dont la verve s’est largement ma- sa volon le 

e 
au Racing 


nifestée (30) au détriment de 
bien médiocre 


Marseille, privé, il est vrai, de 
Marcel et Scotti ; Saint-Etienne, 
auquel Lille n’a guère résisté 
(4-1) et, enfin, Sedan, que So- 
chaux, même sur son terrain, n’a 
pu contenir. Les Ardennais, pour 
la première fois, apparaissent 
dans le haut du classement. “’ont- 
ils jouer les trouble-fête doréna- 
vant ? 


Le R.C. Paris ne devait faire 
qu'une bouchée de Metz, hier, au 
Parc des Princes. 11 en était en 
tout cas bien convaincu et donna 
l'impression tout au long du 


Le Racing et Marseille 


Rennes mieux qu’Alès 


lâchés 


En revanche, le Racing qui, en 
recevant Metz, avait une bonne 
chance de se rapprocher des lea- 
ders, s'est montré décevant de- 
vant les courageux Lorrains et 
a démontré qu’il n'avait pas 
grand-chance, en raison de s0n 
irrégularité, de jouer désormais 
un rôle de premier plan. Mar- 
seille est presque dans le même 
cas. Mais son revers à Monaco 
est beaucoup plus explicable et 
l'avenir peut ménager aux Pro- 
vençaux quelques satisfactions. 


La bataille d’arrière-garde «a 
été âprement disputée, mais a 
rarement souri aux clubs mena- 
cés. En effet, seul Nîmes, en ra- 
menant un point de Reims, a 
amélioré son sort. Troyes a très 
courageusement lutté à Nancy 
mais n’a pu éviter une courte dé- 
faite (10). Quant à Lille (seul 
club avec Marseille à n'avoir ja- 
mais été relégué en deuxième di- 
vision), il est désormais seul 
avant-dernier et n'a qu'un point 
d'avance sur Troyes. 


En 2 Division, la situation 
semble un peu clarifiée. Rennes, 
en dominant Angers, s'accroche 
très solidement à la deuxième 
place. Les Bretons ont désormais 
3 points d'avance sur les troi- 
sièmes. C'est là une marge de 
sécurité d'autant plus confortable 
qu'Alès, battu à Béziers, confirme 
sa nette baisse de forme. Si au- 
jourd'hui Valenciennes battait le 
Stade Français, l'accession en di- 
vision I des Nordistes serait 
quasi assurée. 


Parmi les autres résultats, no- 
tons la victoire de Cannes à Gre- 
noble, de Nantes à Sète et le nul 
du C. A. P., en mieux, à Toulon. 
Le Red Star, tenu en échec à 
Perpignan, n’a pratiquement plus 
aucun espoir de surmonter s0n 
handicap. 

» Ek. L 


| 


Un supporter nimois 
meurt au cours du 
match Reims-Nîmes 


REIMS. — Un supporter 
de Nîmes, ?L Paolagi, qui 
assistait au match Reims- 
Nîmes, à Reims, est mort 
pendant le match, victime 
d'une, crise cardiaque. 


oo 
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Direction 1! 
FRANÇOISE GIROUD 
J.-J. SERYAN-SCHREIBER 


Rédacteur en chef : 
Plerre YIANSSON-PONTE 





Composition de TYPO-ELYSEES 
9), avenue des Champs-Elysées + PARIS 


Te 9 jo 
ES sos Pion 


match d’attendre que cette vic- 
toire « obligatoire » vint à lui ! 
C'est sans doute pourquoi les 
Messins, à la détestable méthode 
ultra-défensive, mais au courage 
éprouvé, réussirent, en fin de 
partie, à marquer par Grabko- 
wiak un invraisemblable but qui 
leur donnait une victoire fort mé- 
ritée, 


Le Racing indolent, Metz « bé- 
tonnant » presque sans disconti- 
nuer, ce match, disputé sur une 
pelouse très grasse et sous une 
pluie presque continueile, fut 
d'une qualité très médiocre, Les 
Parisiens s’empétrèrent dans les 
mailles serrées de Ja défense 
messine et tremblèrent souvent 
lorsque les contre - attaques 
étaient déclenchées. Happel, trop 
sûr de lui, fut à l’origine du pre- 
mier but lorrain réalisé par Pe- 
nier, À la onzième minute. Une 
minute avrès la reprise du jeu, 
alors que les visiteurs n’avaient 
pas encore étalé leur dispositif, 
une descente de Grillet permit à 
Gabet d'égaliser de la tête. Mais 
par la suite, les Lorrains repri- 
rent l’avantage, comme on l’a vu. 


L'année olympique 
est ouverte 


MELBOURNE. — L'année 
nouvelle a été saluée, à Mel- 
bourne, où les 


Jeux auront 
lieu cette année, par l’appari- 
tion dans le ciel, en lettres 
formées par un feu d’arti- 
fice, de l'inscription : « Bien- 
venue 1956, année  olym- 
pique. » - 
Sous l'inscription, les feux 
d'artifice ont dessiné un flam- 
beau olympique. 





Perpignan-Celtio : 


par Dosdat et Grabkowiak 





fondre dangereusement. 


A Rennes, le Stade s’inclina à 
la suite d’un incident de jeu dont 
il conteste le bien-fondé (coup 
franc que Caero transforma). II 
estime donc valoir les meilleurs 
et entend le démontrer aux dé- 
pens de Valenciennes. Or, les Pa- 
risiens causèrent une vive sur- 
prise, au match aller, en domi- 
nant les Nordistes, chez eux, par 
3 buts à 0! 


Aujourd’hui, ils alignent leur 
meilleure équipe, bien que quel- 
ques incertitudes concernant le 
gardien Mallet et le demi Bollini 
inquiètent les dirigeants. Mais la 
solide équipe valenciennoise, qui 
se flatte de n'avoir jamais perdu... 
chez l'adversaire, entend confir- 


Rhijn, qui est le régulateur Ge 
l'attaque, est dans un bon jour, 
son exhibition vaudra d'être sui- 
vie. Chiarelli, un espoir nordiste, 
mettra également la défense pa- 
risienne à contribution. 


Match équilibré, par consé- 
quent, qu’un nul pourrait bien 
sanctionner. 


LES EQUIPES : 


STADE. — Routllé ou Ma- 
let; Mercier, Saupin ; Bollini 
ou Trusas, Drouet, Brezniak ; 
Mebrouk, Dombeck, Dumas, 
Hnatow, Baulu. 


VALENCIENNES. — 
Schaeffer ; Kryskie, Gaillard ; 
Tovis, Foix, Chiarelli; Wei- 
chert ; Legrand, Westwood, 
Stako, Van Rhijn. 





une descente du Celtic qui sera vouée à 


l'échec, comme toutes les autres. Puig-Aubert va stopper Perducat, 
cn pleine course, 


mer sa place de leader. Si Van| 





Le racingman Gabet, qui marqua le but égalisateur pour son 
club, devant Metz, aura moins de chance cette fois : 


poursuivi 


(qui, lui, inscrira le but vainqueur 
pour Metz, en reprenant d’une façon «mystérieuse » un corner), 
l’inter parisien sera stoppé. 





Cet après-midi au Parc des Princes 





Le Stade Français peut 
faire mentir Valenciennes 


E Stade Français, il y a une semaine, affrontait Rennes. 
Continuant sur sa lancée, il offre aujourd’hui, au Parc des 
Princes, l'hospitalité à l’autre leader du championnat de 

Division II : Valenciennes. Battu cèt après-midi (14 h. 30), le 

club parisien verrait ses chances de remontée en Division 1 





e Boxe 





Herbillon 


a déçu 


Burrow 
a surpris 


Jacques Herbillon, le « dyna- 
miteur rémois », a mal terminé 
l’année. Dans sa bonne ville de 
Reims, devant son public habi- 
tuel, il a frisé le k.-0., face à un 
Allemand quasi inconnu en 
France : Siegfried Burrow. 

Après avoir pris la mesure 
d’Herbillon — qui ne cherchait 
qu’à placer son redoutable cro- 
chet du droit — Burrow mena 
le combat à sa guise, donnant 
presque une leçon de boxe au Ré- 
mois. Non seulement Burrow 
évita à presque tous les coups de 
son adversaire — Ja plupart 
étaient d’ailleurs fort imprécis 
— Mais il le malmena sérieuse- 
ment à Ja huitième reprise. 


Aujourd'hui à Wagram 
Chiocca - Anzel 


La salle Wagram présente une 
matinée de boxe cet après-midi, 
à 15 h. 30. Le programme est bien 
équilibré avec pour combat ve- 
dette la rencontre F, Chiocca- 
Auzel. 

Chiocca est un excellent 
boxeur, moins doué, peut-être, 
que son frère Sauveur, mais à 
coup sûr plus constant. Devant 
le styliste Auzel qui, par ailleurs, 
ne manque pas d'efficacité, le 
poulain dé Bretonnel tentera de 
se rapprocher des chefs de file 
de la catégorie: Khaïlfi, Ferrer, 
etc. Il peut y parvenir, 

Le jeune espoir Pigou devait, 
à l'occasion de cette réunion, af- 
fronter Coullebaut. Mais celui-ci, 
blessé, ne pourra boxer et le com- 
bat a été supprimé, Dupré et Ma- 
ret prendront la place des deux 
hommes. 


Jack Solomons 


en Israël 


LONDRES. — L'organisa- 
teur britannique Jack Solo- 
mons, accompagné de M. Lew 
Burston, représentant de la 
boxe américaine, na accepté 


de se rendre, en février pro- 
chain, à Tel-Aviv, où l’on va 
prochainement construire un 
stade de 35.000 places, afin 
d'étudier les possibilités com- 


merciales d'organiser des 
épreuves sportives de tout 
genre, 








L'Express 


«A des fins basse- 
ment électorales. », ont écrit 
quelques confrères indignés. 
Certains sont même allés jus- 
qu’à parler « d’infamnie », Je 
me permets de sourire. 

J'ai une longue expérience 
de ce qui indigne ces messieurs 
et de ce qui ne les indigne pas. 
Je sais qu'aucun témoignage 
sur le guet-apens de Casa- 
blanca, en décembre 1952, par 
exemple (que, presque seul, 
dans la grande presse, « Le 
Figaro » eut le courage de ré- 
véler) ou sur les tortures po- 
licières, n’est jamais parvenu 
À susciter l’indignation ver- 
tueuse de ces belles âmes, si 
belles qu’elles ne croient pas 
au mal. Il auraît fallu — n’est- 
ce pas ? — que, chaque fois, 
un opérateur de la Fox Movie- 
tone ait ét£ dans le coup. 


Mais alors, devant l’horrible 
cliché, ils se seraient voilé Ia 
face, non certes à cause de 
l'ignominie des méthodes en 
usage, mais pour ne pas voir 
« l’infamie » des hommes qui 
les dénoncent. 


Et, pourtant, l'honneur de 
l'armée, ce n’est pas qée le 
crime de quelques-uns demeure 
inconnu des Français et, connu 
du monde entier, qu’il soit ex- 


Aviation 
civile : 
reprise 
demain 
matin 


L'Union syndicale de l'Aviation 
civile (U.S.A.C.) et le Comité na- 
tional de grève ont demandé au 
personnel de reprendre leur travail 
demain mardi, à 9 heures du matin, 
à la suite du référendum qui a 
eu lieu la semaine dernière, 

L'U.S.A.C. tient à rappeler que 
la suspension du mouvement ne 
pourra être effective si le gouver- 
nement n’a pas retiré son disposi- 
tif militaire en temps utile 

Le syndicat Force Ouvrière de 
l'aviation civile a publié hier un 
communiqué pour demander que 
la reprise du travail ait lieu à 
6 h. 30 au lieu de 9 heures, la 
passation des services ayant lieu 
à 7 heufes. La reprise du trafic 
aérien s'opérera progressivement ; 
elle sera totale dans quelques 
jours. 


La K.L.M. 


communique : 


A partir du jeudi 5 janvier, la 
KLM. (lignes aériennes royales 
néerlandaises) assurera de nou- 
veau normalement les services 
au départ de Paris-Le Bourget 
vers Amsterdam et les 103 au- 
tres escales de son réseau mon- 
dial. 

Pour tous renseignements et 
réservations, appeler Opéra 
05-13. 


Un diamant 
de 149 carats 


BANGUI, — Un des plus gros 
diamants du monde, pesant 149 ca- 
rats, à été extrait hier dans une 
mine de Yalavga, dans l'Ouban- 
gui-Chari, Il est, en plus, d’une 
extrême pureté, 


cusé et impuni. Qu’avez-vous 
donc appris de l'affaire Drey- 
fus ? 

Paul Claudel parle quelque 


sent le sens du scrutin ; n’im- 
porte ! “Selon les hommes que 
la nation choisit en ce mo- 
ment, doutez-vous que le drame 
algérien ne doive évoluer dans 
un sens ou dans un autre ? 
C’est là le point de vue électo- 


POUR NOS 
LECTEURS 


Les résultats des 
élections seront dif- 
fusés au fur et à me- 
sure, ce soir, à partir 
de 23 heures et pen- 
dant toute Ia nuit, 


DANS LE HALL 
DE « L'EXPRESS > 
91, Champs - Élysées 


où six postes de 
télévision grand 
écran seront installés 


Une baraque 
brûle à Brest : 


crime camou/flé ? 


BREST. Une maisonnette 
de bois située dans la cité du 
Polygone a brûlé dans la nuit 
de la Saint-Sylvestre. Trois corps 
calcinés ont été découverts dans 
les cendres : ceux d’Yvonne Le 


Du, 47 ans, de Jean Le Hir, 30 | 


ans, et de Jean Le Phuez, 6 
ans, qui gardait la’ trace d’une 
profonde blessure à la tête. 


Des marques” de sang subsis- 
taient sur le sol. À l’arrivée des 
policiers, le fils de Le Phuez et 
le propriétgire du baraquement, 
Paul Millour, ont pris la fuite. 


Appréhendé, Millour à déclaré 
qu'il s'était couché en fumant 
une cigarette et « qu'il s'était 
réveillé entouré par les flam- 
mes ». Voici quelques semaines, 
il avait déjà mis, dans les mé- 
mes circonstances, le feu à son 
logement. Il semble bien pour- 
tant qu’on se trouve en présence 
d'un crime camouflé. 


d. r. 


Le SOUS-VÊTEMENT 


pour 


FEMMES 


HOMMES 


# 


et ENFANTS 


EN VENTE PARTOUT 


PRES! 


FRANÇOIS 
MAURIAC 


de l’Académie 
Française 


règne en maîtresse, la politique 
de force aura à l’Assemblée et 
au gouvernement des avocats 
passionnés. 


Certes, ils trouveraient des 

contradicteurs chez les MR.P.,. 
et peut-être, je leur fais l’hon- 
neur de le croire, M, 
Faure et M. Antoine FPinay 
sauraient dire : non, uné fois 
encore. Mais, enfin, convenez 
que si le Front républicain 
l'emporte, avant même qu’il 
ait agi, le climat en Algérie 
changera. 


Il n’est donc nullement « in- 
fâme », mais au contraire très 


Le cri des 
corbeaux 


amplifié sur bande 
magnétique 


pourrait 
sauver 
les cultures 


PARIS. — Une expérience qui 
pourrait être d'une grande uti- 
lité pour les cultivateurs vient 
d'être tentée à l'Ecole nationale 
d'agriculture de Grignon. 

Un puissant haut-parleur dif- 
fuse pendant 30 secondes une 
bande enregistrée reproduisant 
un coassement de corbeau ef- 
frayé qui s'entend à un kilo- 
mètre à la ronde. 

On a remarqué qu'en enten- 
dant ce cri amplifié, les milliers 
de corbeaux, de corneilles ou de 
choucas qui passent la nuit dans 
les parages s’enfuient à 1200 mè- 
tres et ne reviennent plus de plu- 
sieurs jours. 150 essais ont été 
faits sans que les corbeaux 
n'aient montré la moindre accou- 
tumance. Cette observation pour- 
rait être utilisée pour chasser 
des terres cultivées les oiseaux 
nuisibles. Par contre, les saute- 
relles sont insensibles à cette 
« phonotaxie ». 


MISTINGUETT : 


vives inquiétudes 


PARIS. Mistinguett, qui 
avait été frappée de congestion 
cérébrale la veïlle de Noël, dans 
la villa de son frère, à Bougival, 
et dont l'état de santé, depuis, 
était demeuré stationnaire, a été 
atteinte, avant-hier soir, d’une 
double congestion pulmonaire. 

Très affaiblie, la grande ve- 
dette du music-hall est soignée 
à la pénicilline, 

Toutefois, son état inspire les 
plus vives inquiétudes aux mé- 
decins. 


Un avion militaire 
à la mer 


5 disparus 


ALGER. — Un bimoteur « Mar- 
tinet », parti de Colom*-Sechar 
pour regagner sa *:se à Boufa- 


rik, est tombé à la mer dans 
l'après-midi du 81 décembre, à 
un mile au nord de Dupleix, 
L'appareil a coulé par 650 m. 
de fond, en quelques minutes. 
Un seul des six passagers a 
réussi à gagner la côte à la 
nage, après avoir lutté pendant 
deux heures contre la tempête. 
Ses cinq camarades ont disparu. 


louable de rendre chaque élec- 
teur conscient — fût-ce bruta- 
lement — de la responsabilité 
qu'il assume en ce Z janvier 
fatidique. 

Que tel moyen vous paraisse 
blämable, ou inefficace, ou 
propre À susciter un effet 
contraire À celui que nous 
cherchons, on en peut discuter, 
J'en discute moi-même et ne 
suis point d'accord sur tout, 
loin de là. Il reste que la fin 
poursuivie ne comporte aucune 


.bassesse et que le problème 


algérien, en ce 2 janvier 1956, 
se situe pour chacun de nous 


sur le plan électoral. 


Le candidat socialiste de 
mon secteur me disait que les 
auditoires les plus pauvres ou- 
bliaient leurs propres revendi- 
cations, dès qu’il prononçait de- 
vant eux ce seul nom : l’Algé- 
rie, Quel Français va le senti- 
ment confus que son destin se 
joue en Afrique et qu’il se joue 
au moment où j'écris ? 


* 


1. proconsulat du ma- 
réchal Juin en Algérie, voilà le 
gran@ secret, la secrète chi- 
mère qu’une certaine droite ca- 
resse. La chimère ? Nous le 
saurons cette nuit. Ne haussez 


Agatha 


Christie 
et Margot 
Fonteyn 


vedettes de la 


«liste des honneurs» 


LONDRES. 


LA grande danseuse étoile Mar- 
got Fonteyn, et la célèbre 
Agatha Christie, inépuisable au- 
teur de romans policiers, figurent 
sur la liste des 1900 personnes 
à qui la reine Elizabeth a conféré 
des distinctions à l’occasion de la 
nouvelle année, Cette nombreuse 
promotion n’a pas été saluée par 
l'opinion britannique avec une 
satisfaction complète et le « Peo- 
ple », commentant cette liste, 
écrit qu'elle « manque d'imagi- 
nation ». 


Quatre titres de barons ont été 
accordés par la reine, dont un à 
titre posthume : celui du Dr Cy- 
ril Garbett, archevêque d’York, 
décédé samedi dernier. 


Margot Fonteyn et Agatha 
Christie ont été nommées « Da- 
me Commender of the British 
Empire » (C.B.E.) , équivalent fé- 
minin du titre de chevalier, 

Parmi les M.B.E. (membre de 
l'ordre de l'Empire britannique) 
figure M. Charles Haward qui 
servit de cobaye aux médecins en 
se faisant piquer 770 fois par des 
moustiques porteurs de la mala- 
ria et qui accepta qu'on lui fit 
un prélèvement sur le foie pour 
vérifier le résultat des piqûres. 


Trois baronnets, dont le titre 
est héréditaire: sir Hubert 
Hoaldsworth, président du Co- 
mité national du charbon, et deux 
colonels — James Hutchionson et 
Charles Ponsonby — qui sont des 
membres éminents du parti 
conservateur, 


50 « Knights Bachelors » (dont 
18 pour les territoires du Com- 
monwealth) ont été également 
nommés, On y distingue notam- 
ment : Paul Scofield (CB.E.) 
pour ses remarquables interpré- 
tations de « Hamlet »; Rudolf 
Bing (C:B.E.), directeur du Me- 
tropolitan Opera de New York, 
et Ian Johnson et Keith Miller, 
champions australiens de cricket. 


e 
Epidémie de jaunisse 
à New-Delhi 


NEW. DELHI, — Une épidémie 
de jaunisse sévit depuis Je début 
de décembre dans la capitale de 
l'Inde et. dans ses environs, On 
compte 1.500 malades et 16 décès 
depuis un mois, 

Les hôpitaux ont ouvert des ser- 
vices spéciaux et ont demandé aux 
médecins de déclarer tous les cas 
de maladie, ‘ 





À DES FINS ÉLECTORALES.. 


pas les épaules. Les comman- 
dos de Poujade, leur méthode, 
lonr style, cela ne vous rap- 
pelle rien ? Toutes ces forces 
sinistres qui montent des 
points opposés de l'horizon, 
craignez qu’elles ne se rejoi- 
gnent, qu'elles n’enténèbrent 
tout notre ciel, d’un seul coup. 

Autour des revendications 
souyent justifiées du petit com- 
merce, de l’artisanat moribond, 
les vaincus d’hier, les débris de 
« L'’Action Française », les res- 
tes des légions doriotistes se 
retrouvent, s’étonnent de leur 
nombre, des armes qui leur 
soft fournies par dix années 
d'impéritie et de crimes im- 
béciles. 


Jamais le geste de mettre un 
bulletin dans l’urne n’exigen 
plus de réflexion. En vérité, ja- 
mais la conscience des citoyens 
ne fut, par ce geste, aussi gra- 
vement engagée qu’aujourd’hul. 

F, M. 


(Copyright L'Express.) 


P.S. — Comment répondre 
à ce flot quotidien de lettres? 
Et, pourtant, quelle réponse 
méritent la plupart d’entre 
elles ! Je m'excuse une fois 
encore ; et remercie tous 
ceux qui me maniféstent tant 
d'amitié et de confiance, 


400 
démissions 
en 10 jours 
en Algérie 


EPUIS le 20 décembre, date 
de l'ultimatum du Front 
de la libération nationale, 

400 élus musulmans environ se 
sont démis de leurs fonctions. 
Le Sénat, l’Assemblée de l'Union 
française, l'Assemblée algé- 
rienne, les Conseils généraux et 
les municipalités sont affectés 
par ces démissions. La représen- 
tation musulmane est à peu près 
nulle dans les principales villes 
algériennes. : 

Ces démissions paralysent le 
fonctionnement de la majorité 
des Conseils généraux ét des 
municipalités. k 

Le gouvernement général 

de l'Algérie prévoit déjà la 

désignation d’administrateurs 
provisoires. 

Pourtant, de nombreux écueils 
juridiques et politiques font 
obstacle à cette mesure, Si une 
solution politique rapide ne ré- 
sout pas le problème posé par 
l'absence de représentation mu- 
sulmane, l'Algérie s’installera 
ouvertement dans légalité, 

Certains membres du groupe 
des «61» sont restés à leur 
poste : ils veulent maintenir un 
contact officiel entre le peuple 
d'Algérie et le gouvernement 
français et défendre -« l'Idée na- 
tionale algérienne». Ils ne ca- 
chent pas leur intention de dé- 
missionner à leur tour si la 
France n'engage pas rapidement 
avec eux des consultations pré- 
liminaires. 


Neuf militaires tués 


Une importante bande de re- 
belles fortement armés a atta- 
qué, samedi, un groupe de mili- 
taires près de Mac-Mahon. Au 
cours de l'engagement, 6 soldats 
ont été tués et 8 grièvement 
blessés, D'importants renforts, 
envoyés de Batna, ont pu mettre 
en fuite les rebelles, 

La même journée, en Grande- 
Kabylie, les hors-la-loi atta- 
quaient à la grenade un déta- 
chement de Ila 25° division 
alpine : 3 militaires ont été tués. 
Deux rebelles ont été abattus. 


Demain : 


ALBERT 
CAMUS 


Le numéro de « L'Express » 
des 81 déc, 1955-1* "janv. 
1956 a été tiré à 118 
exemplaires. 





